
Au jour le jour
Les soucis de M. Herriot
Tantôt à Lausanne, tantôt à Paris,

M. Herriot rencontre des soucis et
des adversaires partout. Il savait
bien ne pas trouver autre chose ,
quoi qu'il dise, sur les rives du Lé-
man, mais il pensait que, dans sa
capitale du moins, on lui laisserait
quelque repos.

Le « cher M. Blum » ne l'a pas
voulu et l'a dit très haut. C'est que
les socialistes ne sont pas contents ,
mais là, pas contents du tout de
M. Herriot et de ses ministres. Il n'g
a d'ailleurs là rien que de normal
car on sait les idées de M. Blum pour
tout ce qui touche à la pauvre Alle-
magne et aux généreux Américains,
et l'on sait encore que, jusqu 'ici, M.
Herriot s'est conduit, à Genève et à
Lausanne, comme un M. Tardieu,
en somme.

Cela ne pouvait durer longtemps,
et M, Blum a vertement fai t  com-
prendre à M. Herriot qu'il ne le sou-
tenait

^ 
pas, au parlement et devant

l'opinion, pour mener une politique
favorable à la France.

Dans ces délicates conditions, la
Chambre française traitera finances,
la semaine prochaine, et ce sera
l'occasion pour elle de dire si elle
veut encore du cabinet Herriot ou
n'en veut plus.

Logiquement, les socialistes de-
vraient alors voter contre le gou-
vernement et ce serait la chute pour
celui-ci. Mais M. Herriot g parerait
peut-être en retrouvant sur un bord
ce qu'il perdr ait sur l'autre car les
partis nationaux voudront surtout
éviter l'avènement d'un ministère
p lus à gauche encore que celui dont
les jours sont désormais menacés.
En f i n  de compte cette perspective ,
c'est-à-dire le retournement de la
majorité vers la droite, est bien de
nature à contenir le mécontente-
ment des socialistes, et peut-être
verra-t-on M. Blum et ses amis, re-
fou lant leur colère, voter encore
pour M. Herriot, de telle sorte que
celui-ci a sa plus solide chance de
se maintenir au pouvoir , non pas
dans ses qualités ou dans l'estime
qu'on en a, mais dans la seule crain-
te que s'inspirent les deux camps
parlementaires. B. Mh.

Décès de M. Henri Simon,
conseiller d'Etat vaudois

LAUSANNE, 28. — On annonce le
décès, après une longue maladie, de
M. Henri Simon, chef du département
des travaux publics depuis 1919.

Né en 1868 à Grandson où il fut
syndic et juge de paix, il appartint
au Grand Conseil de 1897 à son élec-
tion au gouvernement vaudois qu 'il
présida en 1923 et 1930. De 1901 à
1928, il fut député au Conseil des
Etats.

La « Feuille d'avis de Lausanne »
apprécie ainsi l'œuvre de M. Simon
au gouvernement vaudois :

« D'emblée, il se fit écouter et res-
pecter. Ce négociant, habile adminis-
trateur, au caractère pondéré, indé-
pendant , sut se faire respecter des
techniciens qui l'entouraient ; il les
écoutait, prenait leur avis, décidait
en connaissance de cause et ne par-
donnait pas s'il avait été induit en
erreur. Il accomplit ainsi, aux tra-
vaux publics, pendant les treize ans
qu'il siégea au gouvernement , un tra-
vail considérable, une œuvre parti-
culièrement utile qu 'il entreprit et
réalisa en administrateur. Il vit le
développement intense de l'automo-
bilisme, poursuivit énergiquement la
réfection , la transformation du ré-
seau routier avec une méthode et un
sens des réalités auxquels les auto-
mobilistes furent les premiers à ren-
dre hommage. Aussi, le nom d'Henri
Simon était-il respecté et aimé dans
les milieux de l'Automobile-Club
suisse et du Touring-Club suisse ; la
section vaudoise de l'Automobile-
Club suisse lui avait décerné, il y a
deux ans , sa médaille d'honneur , en
témoignage des grands services ren-
dus. »

Henri SIMON

L'inondation prend
le caractère

d'une catastrophe
en Roumanie

BUCABEST, 28 (Havas). — Les
inondation s continuent à ravager le
nord de la Moldavie. De nombreu-
ses villes, notamment Jassy et Cer-
nauti, sont complètement isolées. On
signale partout de nombreuses victi-
mes, des milliers de maisons écrou-
lées, de grandes étendues envahies
par les eaux. A Jassy, l'eau atteint
une hauteur de quatre mètres. On*
évalue le nombre des sinistrés à 20
mille. 

BUCABEST, 28 (Havas). — Des
garde-frontières roumains et les ha-
bitants des villages riverains du
Dniestr ont été témoins, dans le cou-
rant de la nuit , d'émeutes mettant
aux prises, sur la rive gauche, des
troupes soviétiques et des paysans
ukrainiens révoltés. On signale un
nombre considérable de victimes.

L'émeute sur le Dniestr
Paysans et gardes-rouges

sont aux prises

Le suffrage féminin
Genève n en veut pas

(De notre correspondant)

Genève, 27 juin.
Pour la seconde fois en ' deux lus-

tres, Genève a refusé le droit de vo-
te aux femmes. En 1921, le peuple
« souverain » ne fit qu'une bouchée
d'une initiative acceptée par le
Grand Conseil à une voix de majo-
rité. Avant-hier , samedi , l'échec fut
plus cuisant puisque le corps légis-
latif s'est prononcé par 51 voix con-
tre 36 dans un sens nettement dé-
favorable.

Les socialistes ont dit oui, tout en
troublant leur eau d'une insinuation
qui a certainement pesé sur le ré-
sultat du vote ; ils craignent l'em-
prise de l'Eglise sur les futures élec-
trices ! D'autres ont dit non parce
qu'ils redoutent de voir les femmes
se jeter dans les bras des socialis-
tes... D'autres encore pensent qu'il
y a trop de « stoffifres » parmi nous
qui ne connaissent ni le patois de
Saint-Gervais ni les belles manières
des duègnes de la rue des Granges , et
qui feraient de la politique une ma-
cédoine ou une salade russe. Les fa-
cétieux et les moins emballés jurent
avec une sérénité séraphique que les
femmes, dans leur grande majorité,
ne veulent pas de cette « conquête ».
Et les plus farouches féministes sont
bien forcés de reconnaître que c'est
le cas.

« Nous n 'allons pas, aurait dit Lu-
cie Delarue-Mardrus , échanger un
royaume contre un département.
Pourquoi voulez-vous que je devien-
ne l'égale de ce qu'il y a de plus
stupide au monde : l'homme ? » Nous
voilà servis, copieusement et chaud 1
A relever ce calembour de Dicker :
«Les femmes feront autant de mal
que nous, par conséquent, laissons-
les faire ! » '

Pourquoi ne pas tenter l'épreuve ?
Ou bien disant leur mot en politi-
que, les femmes enfin « émancipées »
s'en tireront aussi paradoxalement,
aussi idiotement que le sexe dit fort;
ou bien, y mettant un peu plus de
grâce et un peu moins de « rogne »,
voire de poing, elles pourraient nous
donner l'illusion que le suffrage uni-
versel n'est pas qu'une illusion. J'ai
toutefois , pour ma part , l'impression
qu'elles auraient plus à perdre qu'à
gagner dans le forum , vocable qui
se traduit par foire en ce jargon de
cabanon qu 'est devenu le français
Et je regretterais de voir la foire
des charlatans faire place à la foire
aux vanités. Assez de fous et de pan-
tins ! Point n'est besoin d'y ajouter
le divertissement des marionnettes.
A ce jeu, qui n 'a plus rien du « fair
play », il y a plus de « bleus » à ga-
gner que de... grains de beauté. .

Voila ce que, nullement antisuf-
fragiste , je pense tout bas. Je me
garderai bien de le dire , et encore
moins de l'écrire : qu 'est-ce que je
prendrais !... On a fait valoir des rai-
sons d'équité, des raisons d'ordre
pratique , relevé que depuis la guer-
re , les conquêtes de la femme sont
multiples , rappelé qu 'à Genève une
pétition a réuni 15,000 signatures de
femmes... Mais il y en a 40,000 au-
tres — indifférentes ou adversaires
— qui n'ont rien dit , rien signé. Et
allez donc me prouver péremptoi-
rement que depuis que députées , mi-
nistresses , conseillères privées « s'en
mêlent », le monde se porte mieux.
Je songe ici à l'Allemagne, à l'Au-
triche, à l'Angleterre, aux Etats-
Unis , à l'Australie...

Il n 'empêche que pour ne pas me
mettre à dos l'élément actif — l'élé-
ment remuant, disent de mal embou-
chés contempteurs — du monde suf-
fragiste, et surtout parce que les
femmes ont tous les devoirs sans
jouir de tous les droits, je demande
à assister à l'expérience : succès ou
« four », le jeu en vaut la chandelle.

M.

Où l'on parle d'ajournement

LAUSANNE, 28. — Les travaux dej
la conférence des* réparations se sont !
engagés dans une voie qui mène à
l'ajournement. Les entretiens noc-
turnes de MM. Herriot et Macdonald
et ceux de MM. von Papen et Mac-
donald ont montré que la situation
est très embrouillée et que, pour le
moment , on ne sait comment on pour-
ra en sortir.

M. Herriot a déclaré qu'il ne voit
pas le trait d'union. Il a ajouté : «M.
Macdonald tâche d'être utile ».

Les conversations
n'en continuent pas moins

très activement
Le fait saillant de la matinée de

mardi est la rencontre à Beau-Biva-
ge, de M. Herriot et M. von Papen ,
chez M. Macdonald. Les trois hom-
mes d'Etat ont examiné la situation
résultant des déclarations faites lun-
di par la délégation allemande.

La délégation française tra-
vaille à la réponse qu'elle
donnera , mercredi matin , à
la délégation allemande, sous
form e d'un contre-projet.

Les ministres du commerce
de France, d'Italie, de Gran-
de-Bretagne et d'Allemagne se
sont entretenus des répara-
tions et de la reconstruction
économique de l'Europe.

Cette dernière réunion dé-
montre qu'un effort est fait
pour que le travail se pour-
suive dans tous les domaines
et aboutisse à un résultat pra-
tique.

A l'issue de la séance de
mardi après-midi, des chefs
des déléga tions française, al-
lemande et britannique, le
communiqué suivant a été pu-
blié :

« Mardi , le président de la
conférence , M. Macdonald, de
concert avec les chefs des dé-
légations et d'autres délégués
de la France , de l'Allemagne
et de l'Angleterre, a passé en
revue le résultat des conver-
sations qui ont eu lieu entre
ces nations.

» Mercredi après-midi , le pré-
sident fera rapport aux six
puissances invitantes sur la
situation , et les invitera à
prendre des arrangements
pour compléter les travaux de
la conférence. »

Il semble que, du côté fran-
çais, on ne s'en tienne pas
absolument à des paiements

en argent, mais qu'on reste ferme
en ce qui concerne les avantages éco-
nomiques et la sécurité. Une séance
des six puissances est prévue pour
mercredi soir.

Une attaque
radicale-socialiste contre

M. Herriot échoue
PABIS, 28. — Le. groupe radical-

socialiste de la Chambre, après un
long débat, a voté une motion de M.
Fribourg, accordant un blanc-seing
à M. Herriot , pour ce qui est des
pourparlers de Lausanne.

Cette motion a été votée par 88
voix contre 12, alors que M. Bergery,
dans une autre motion , exprimait des*
critiques du groupe à l'adresse de
M. Herriot et de ses collaborateurs ,
à Lausanne et à Genève, et demandait
qu'un contact fût établi entre le
groupe et la délégation française à
Lausanne.

La délégation française
M. Herriot , suivi de M. Paul Boncour
et des autres membres de la délégation

La situation, à Lausanne,
paraît s'embrouiller toujours plus

Les loisirs organisés de la grand'ville

WEEK- END BERLINOIS
(Correspondance particulière)

Où se répandent les flots de citadins qui, à chaque
fin de semaine, débordent hors de Berlin

Berlin , fin juin.
Au centre de la ville, Leipziger-

strasse, Potsdamerstrasse, Haus Va-
terland. Dans l'ouest , Kurfùrsten-
damm, Gedâchtnisskirche. Ce sont
les grandes étapes de la conquête
de Berlin par un restaurant modèle.
Ici une maison géante avec tous ses
pseudo-amusements, toutes ses ilïu4
sions pour le peuple ahuri qu'on
cueille au sortir des gares. Là, un
restaurant de grand style et de cui-
sine excellente pour les hommes
d'affaires , pour les étrangers ; pour
la clientèle qui sait encore boire du
vin.

Mais dès le premier soleil, tous les
Berlinois ont la coutume de se ré-
pandre dans la campagne des envi-
rons de Berlin , dans ce jeu de lacs
et d'îlots , de pins et de roseaux. Les
milliers de restaurants au bord de
l'eau , les guinguettes et les clubs doi-
vent fréquemment héberger plus des
trois quarts de la ville aux quatre
millions d'habitants.

Que le temps soit beau , samedi et
dimanche , et Berlin se vide comme
une fabrique au coup de sirène. .

C'est pourquoi l'habile commerçant
n'a plus qu 'à se rendre à son tour
à la campagne , y ouvrir un pittores-
que café-restaurant pour regagner
ce qu'il a perdu en ville. Ainsi le
cercle se referme, l'argent revien t
dans la même poche.

En lançant plus loin encore vers
l'ouest son nouveau « Château Mar-
quardt », son dernier succès, l'en-
treprise modèle en question n'a fait
qu 'appliquer un principe éprouvé.
Mais le secret du succès réside dans
la forme ! Il ne suffit pas qu'un
film soit bon , encore faut-il savoir
mener la publicité et présenter l'ou-
vrage.

Ce château Marquard t s'adresse aux

« dix mille ». Et à ceux qui veulent
joue r aux dix mille.- C'est-à-dire à
une élite et à l'imitation jusqu 'à ce
que l'un se lasse du voisinage de
l'autre.

Tout est prévu pour faire renaître
l'enchantement sur la terre. Artifi-
ciel même ce qui est vrai. Le bon
client riait des roulements de ton-
nerre sur le Bhin cle la boîte à sur-
prise Vaterland ? Qu 'à cela ne tien-
ne ! Voilà un véritable lac, un châ-
teau , une campagne et des lumières.
Louez une chambre du château et
attendez l'orage.

On part
La route à elle seule paraît choi-

sie pour éviter au bienheureux tout
choc psychologique, tout conflit so-
cial . Prenez le départ « Sous les Til-
leuls ». La voiture bondit sur une
somptueuse ligne droite en quinze
kilomètres, Sous les tilleuls, Tier-
garten , Bismarckstrasse , Gharlotten-
burg, Kaiserdamm , Reichkanzlerplatz ,
Heerstrasse, l'avenue de l'aristocratie
de l'argent. Comme autant  de jalons
de cette poussée histor ique de Ber-
lin vers l'ouest , des lacs, des stades,
des golfs et des piscines , vers le Ber-
lin moderne , celui de l'après-guerre
américanisé...

Passée la Heerstrasse, c'est la pour-
suite dans la campagne , mais sans in-
termèdes miniers , sans villages gris
de fumée. Pas de cheminées, pas de
marmots entartinés et aux pieds nus,
pas d'ouvriers au visage hargneux.
Que des lacs, des fleurs , des buissons,
des blés et une route asphaltée qui
tournoie sous les hautes forêts. De
temps en temps un véritable et ré-
confortant tas de fumier. Un char
de foin , deu x, trois, dix , authentiques
et savoureux.

Claude MARTIN .
(Voir la suite en quatrième page)

En pays de Bade,
un village se révolte
contre les huissiers

et la police
La bataille fut longue et fit plusieurs

blessés
PFOBZHEIM, 29 (C. N. B.). — Au

cours d'une vente aux enchères pu-
bliques, à Gôbrichen, des incidents
se produisirent qui, bientôt, dégéné-
rèrent en véritable révolte contre les
autorités chargées de la vente. Les
paysans essayèrent d'abord d'empê-
cher la vente, puis menacèrent les
huissiers. La police de Pforzheim,.
appelée sur les lieux, arrêta sept
personnes, qui furent écrouées à la
maison de ville.

Le soir, la population se rassem-
bla devant l'hôtel de ville et tenta
de libérer les détenus. Le poste de
secours fut alerté. A son arrivée, il
trouva les rues barricadées avec des
chars de foin. Les agents furent ac-
cueillis avec des pierres et des coups
de feu. Ils ripostèrent et , finalement,
parvinrent à l'hôtel de ville, s'assu-
rèrent de la personne des- détenus et
les emmenèrent avec eux. Au cours
de la bagarre plusieurs personnes
furent blessées, dont quelques-unes
grièvement. 

Effondrement bancaire
à Chicago

CHICAGO, 28 (Reuter). — Le nom-
bre des banques de Chicago s'effon-
drant s'accroît de jour en jour. C'est
ainsi qu'on annonce que la « Con-
gress Trust Saving Bank », dont les
dépôts atteignent 1,300,000 dollars,, a
fermé ses portes.

On apprend aussi que la « Central
Republic Bank and Trust Company »,
un des plus importants établisse-
ments financiers de la ville, qui, la
semaine dernière, avait indiqué que
le montant total des dépôts s'établis-
sait par 95 millions de dollars, est,
de son côté, en difficultés.

C'est par une déclaration du géné-
ral Dawes, récemment nommé pré-
sident du conseil d'administration de
cette banque, que la situation a été
connue. On croit savoir que la «Cor-
poration de reconstruction» a envoyé
80 millions de dollars à la « Central
Republic Bank and Trust Company ».

Les négociations
germano-suisses

sont près d'aboutir
Les Allemands sont plus conciliants

à Berne qu'à Lausanne
(De notre correspondant de Berne)

Les négociations qui se poursui-
vent à Berne entre l'Allemagne et la
Suisse, au sujet de différentes ques-
tions économiques, importantes pour
les deux pays, semblent prendre une
tournure favorable. Après avoir dis-
cuté longuement, dans la soirée de
lundi , les représentants du Conseil
fédéral et les délégués du Reich sont
arrivés à rapprocher considérable-
ment les deux points de vues.

Le Conseil fédéral tiendra , aujour-
d'hui même, une séance extraordi-
naire, au cours de laquelle M. Schul-
thess indiquera à ses collègues où
en sont les pourparlers. On arrêtera
aussi les instructions nécessaires à
nos délégués pour continuer les né-
gociations et , si possible , les mener
jus qu'à l'accord attendu.

Le feu à l'opéra
de Hanovre

HANOVRE , 28 (Wolff). — Un in-
cendie dont on n'a pas ' encore pu
établir les causes a éclaté mardi
après-midi à l'Opéra d'Etat , s'est
étendu rapidement et a rempli tout
le bâtiment d'une épaisse fumée.

Le feu n 'a pu être maîtrisé que
deux heures après le début des tra-
vaux de sauvetage. Trois pompiers
ont risqué d'être asphyxiés. Le feu
a pris naissance dans les vestiaires ,
qui sont en grande partie détruits.

Deux trains
se tamponnent

en Italie
1 mort et 14 blessés

LUGO, 29 (Havas). — A 4 km. de
Lugo, près de la gare de Rabade , un
train de voyageurs et de marchan-
dises et un train de marchandises se
sont tamponnés dans un endroit où
une courbe très prononcée empêcha
les mécaniciens de s'apercevoir. Un
serre-frein a été. tué ct l'on compte
14 blessés sérieusement at teints .  Les
chefs de gare de Lugo et. de Rabade
ont été arrêtés.

OptimisiUMPtimisme
Ceux des publicistes dont la foi

dans les conférences internationales
demeure entière sont heureux et
malheureux tout ensemble. Heureux
de sentir leur confiance inébranlable
en dépit des assauts qu'elle reçoit et
malheureux de constater que si leur
foi s'estime capable de transporter
les montagnes, elle ne suffit point à
mettre les volontés d'accord. L'espoir
avait fait battre leur cœur lorsque
les délégués allemands parlèrent va-
guement à Lausanne des compensa-
tions que le Reich allait offrir à la
France contre l'abandon de sa créan-
ce ; un brin d'espoir reste en eux
après la très catégorique déclaration
de ces mêmes délégués qu'il n'y avait
aucune compensation à attendre de
ce même Reich. Cette lueur d'espé-
rance ne réside naturellement pas
dans les réserves énoncées par M.
Herriot au nom de la France : elle
est née de l'éventualité d'une inter-
vention de M. Macdonald.

C'est, proprement, l'espoir d'un es-
poir. Pourtant il n'en faut pas davan-
tage pour les esprit s optimistes, qui
font leur aliment quotidien d'une
nourriture assez débilitante à la lon-
gue.

M. Macdonald interviendra ? Mais
pour dire quoi ? On le sait d'avance.
L'outillage dont dispose dès mainte-
nant l'Allemagne pour le moment de
la reprise économique — outillage
formidable au témoignage du cor-
respondant berlinois du journal
l'« Ordre », — le chef du gouverne-
ment britannique n'y accorde pas la
moindre attention. Mais M. Macdo-
nald pressera M. Herriot de faire de
nouvelles concessions : telle fut et
telle est sa ligne de conduite ; il n'en
déviera pas. Prendre la peine de la
justifier , il n'y songe pas non plus.
On croirait qu'il tient son mot d'or-
dre de Washington.

Le jeu des Etats-Unis étant de pres-
ser la poire française jusqu 'à la vi-
der de toute sa substance, il serait
amusant que la France s'y prêtât jus-
qu'à passer l'éponge sur ce que l'Al-
lemagne lui doit. Puis, à l'heure où
le Shylock yankee, qui ne lâche rien ,
ferait valoir sa créance à lui, la
France lui répondrait par un acte de
défaut de biens.

Ce serait de bonne guerre. Les
Etats-Unis trouvent indiqué que les
Français fassent des sacrifices: pour-
quoi ne trouveraient-ils pas tout aus-
si indi qué d'en faire à leur tour ?
Leurs citoyens sont de si grands
amis d'une entente générale pour la
reprise économique qu 'ils ne vou-
draient pas se diminuer en mettant
des bâtons dans les roues du char
mondial.

A cet instant-là, mais seulement
alors, l'optimisme des journalis tes
confiants trouverait quelque chose
de solide à se mettre sous la dent , si
l'on peut dire ainsi . F.-L. S.

ECHOS
Il ne faudrait pas croire que c'est

M. Edouard Herriot qui a importé
la pipe au Parlement. Non , loin de
là ! Les précédents sont nombreux.
Ainsi, Jules Grévy fut un fumeur de
pipe inlassable. Il avait cette excuse
charmante et que rappelle « Paris-
Midi » :

— Le Pape Pie IX fume bien la
pipe, lui aussi !

Chaque matin, au lever, Emile
Loubet lisait les journaux tout en
fumant  sa pipe.

Enfin , le nouveau Président de la
Ré publique française , M. Albert Le-
brun , a aussi cette habitude... dans
l'intimité.

Dans l'épiscopat, Mgr Baudrillart
est un fumeur de pipe en renom. Il
paraît même gue Mme de Noailles,
lorsqu 'elle écrit ses poèmes, ne dé-
daigne pas une bonne pipe.

Au cours du terrible accident qui
termina si tragiquement le concours
d'élégance automobile de Paris , les
opérateurs de cinéma et les photo-
graphes qui se trouvaient sur place
crurent bon de ne pas arrêter photo
et prise de vue et d'enregistrer l'em-
bardée de l'auto écraseuse. Un seul
d'entre eux laissa là le travail pour
se porter au secours des victimes.
Malheureusement , lorsqu 'il y revint ,
son appareil avait disparu.

En voilà un que le dévouement va
dégoûter pour le res tant  de ses jours!
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16 c Mortuaires 20 c, min. S.—. Réclames 50 c, min. 6.50.
Etranger, 18 e. le millimètre (une seule insert. min. 5.—), le samedi

21 c. Mortuaires 23 c, min. 8.30. Réclames 60 c, min. 7.80.

ABONNEMENTS
tan é mois 3 mois Imois

Suisse, franco domicile . . 15.— 7.50 3.75 1.30
Etranger 36.— 1 8.50 9.50 3.50
Prix réduit pour certains pays, se renseigner à notre burea»
Chang. d'adresse 50 c. Idem pr vacances 50 e. par mois d'absence.
TÉLÉPHONE 207 - CHÈQUES POSTAUX IV. 1 78.



Feuilleton
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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par oo
GUSTAVE GAIX.HARD

. Sa seconde étape dans la prairie
l'avait ravie. Elle était frapp ée de la
beauté sauvage et de l'immense éten-
due des horizons qui se succédaient
toujours , toujours aussi déserts, aus-
si lointains.

L'avion volait assez bas et Mad re-
paissait ses ro^ards de la farouche
splendeur du désert vert.

—• Oh ! Regardez donc, très cher
Black , ces beaux points fauves sous
le soleil qui grouillent dans le creux
qui est à notre  droite.

— Ce sont des coyotes, Mad.
— Oh ! vraiment ? Des loups ?

avait murmuré Mad , les yeux tout
grands. Que font-ils donc ? On dirait
qu'ils se bousculent comme des
joueurs de football.

— Ils dévorent , Mad , quelque ca-
davre.

Le cœur de Mad s'était terrible-
ment serré.

— CVst curieux , avait dit Black,
on dirait un cadavre de femme.

(Reproduction autorisée pour tous les
Journaux ayant un traité avec la Société
des Gens de Letres.)

— O h l
— Ma foi ouï. Regardez encore les

jupes. C'était une Indienne. Je re-
connais aux bigarrures de l'étoffe.
Voulez-vous ma longue-vue, chère ?

— Non , avait dit Mad , en se ren-
fonçant dans la carlingue.

Maintenant , la prairie lui faisait
peur. Elle songeait à Joe.

Parfois, défilaient dans les taches
vert foncé des lentisques, les lignes
blanches d'un squelette. Mad fer-
mait les yeux et son cœur battait à
coups précipités.

— Pourquoi Huighi n'avait-il pas ,
lui aussi , acheté un avion pour cet-
te terrible randonnée ?

Elle se reprochait douloureuse-
ment de n'avoir pas pensé à cette
chose si simple et si commode.

— Où est-il, Dieu bon , en ce mo-
ment ?

A la posada du Miserere , son cœur
se dilata. Elle eut enfin des nouvel;
les. Joe n'avait fait que toucher la
posada et était reparti avec un In-
dien et un batteur d'estrades qui vi-
vait depuis dix ans dans la prairie.

— Ce cher Indien ! Ce cher bat-
teur d'estrades de dix ans ! Je les
prendrai tons deux chez moi à San-
Francisco. Ils me raconteront de
vieux contes de la prairie.

A la posada étaient justement des
ramasseurs. Curieuses gens en vé-
rité. Après le déjeuner , on fit un pe-
tit poker. Mad gagna deux mille dol-
lars.

— Ce sera pour les Indiens des
grands lacs de Mohavie , pour qu'ils
achètent des bijoux pour leurs
squaws et du tabac pour eux, ces
chers hommes rouges I... Mais re-
gardez donc, Black, cette belle et
haute muraille de rochers qui court
sur tou t l'horizon et cette échan-
crure qui ressemble à une porte en-
levée de ses gonds.

— C'est l'entrée du pays de la
folie , Mad.

— Oh I le pays , vous dites, Black,
dont on ne revient jamais 1

— Hélas !
— Le pays où est entré mon fian-

cé ?
— Oui.
— Pourquoi ne partons-nous pas

tout de suite ? Qu'attendons-nous ?
U se fait horriblement tard. Repre-
nons notre vol.

— Ne soyez pas nerveuse ainsi,
Mad , je vous conjure. Il faut que je
donne mes soins aux moteurs et que
je m'occupe d'un long ravitaille-
ment. Nous ne pourrons partir que
demain au lever du jour , si tout est
prêt et si lr> s tuyaux fonctionnent
bien.

— Oh I
Le lendemain , un quart d'heure

après le lever du soleil, l'avion avait
franchi le mur de rochers et filait
en ronflant allègrement au-dessus
du pays de la folie.

— Oh ! on dirait , cher Black , que

nous entrons dans une propriété
close.

— C'est une propriété close, en
effet , chère Mad. Nous sommes ici
dans le domaine de Lluya, la fille
des lacs.

— Qu'est-ce que cette Lluya dont
il est question et qui intrigue ?

— C'est une femme mystérieuse,
Mad , dont beaucoup de gens parlent
par ici , que beaucoup ont longtemps
cherchée, mais qui n'existe pas.
Bien des gens, pourtant , sont deve-
nus fous à cause d'elle.

— Oh !
— Cela vient de l'odeur des plan-

tes qu'on respire dans ce pays, de
la folie et des effluves qui traînent
ici et qui donnent de dangereux ver-
tiges.

Mad serra les lèvres et garda dès
lors un silence chagrin. Ses yeux
fouillaient les horizons qui se fai-
saient bas et lointains maintenant.
Black , en effet , avait dû prendre de
la hauteur pour gagner de la vi-
tesse.

Vers le milieu du Jour, cependant,
Black avait aperçu sur sa gauche
des taches brunes qui semblaient des
silhouettes humaines.

Il actionna vers ces points le le-
vier de descente.

C'était deux hommes, deux trap-
peurs qui entassaient des peaux de
buffles.

Black les avait reconnus. Il avait
eu affaire à eux. C'était le vieux Fin

Guidon et son inséparable compa-
gnon Will.

Il avait atterri près d'eux et leur
avait demandé des nouvelles.

Mad, pal pitante d'émotion , apprit
que, depuis six semaines déjà , Hui-
ghi et ses compagnons montaient
vers le nord.

La nervosité de Mad exigea des
deux compagnons qu'ils prennent
place dans la carlingue. Leurs indi-
cations ne pouvaient être que pré-
cieuses.

L'esprit aventureux des deux
hommes effarés et leur désir d'étu-
dier des pays de chasse où ils pour-
raient peut-être traîner utilement
leur riffle , les avaient vite décidés.
Un avion étaient pour eux une mer-
veille qu'ils ne pensaient jamais
connaître , et planer sur la prairie
était pour les deux oiseaux de chas-
se un rêve des « Mille et une nuits ».
Après un échange de regards, ils
avaient accepté avec enthousiasme.

Ils allaient voir enfin sans fati-
gues la vallée de la Mort et retrouver
les chères contrées indiennes où
Fin Guidon rêvait vaguement de fi-
nir ses jours dans quel que cailli so-
litaire , aux confins d'un village.

Quatre étapes, admirablement
combinées par le jeune Américain ,
les avaient conduits aux premiers
contreforts des monts mohaves.

La prairie, au-dessous d'eux , avait
toujours été inexorablement vide , et
le regard aigu de Fin Guidon et de

son compagnon n 'avait pu percevoir
la moindre trace humaine.

— Huighi aura déjà atteint les
grands lacs, avait opiné Mad.

Black n 'avait ré pondu que d'un
signe de tête qui lui avait évité de
répondre. Il fallait chez la jeune fil-
le une heureuse ignorance de la vi-
tesse pour ne pas se rendre compte
de l'immense distance que l'on ve-
nait de couvrir.

Quant aux deux batteurs d'estra-
des, devant le manque de rencontre
ou de traces des voyageurs, surtout
dans la dernière partie de la prai-
rie, leur étonnement n'avait d'égal
que leur in^métude.

La seule trace humaine rencontrée
avait été après la vallée de la Mort ,
un Indie -*. qui allait , suivi de ses
mules, à une assez vive allure.

Le premier village indien qui s'é-
tait présenté sous eux était celui des
Antilopes que Fin Guidon connais-
sait de longue date et où ils avaient
atterri.

Nulle nouvelle ici , nulle trace des
vyageurs.

On avait attendu l'arrivée de l'In-
dien rencontré à quel ques dizaines
de milles plus bas pour tâcher d'a-
voir peut-être quelques renseigne-
ments. L'homme semblait , de l'n vis
des deux trappeurs, venir de très
loin vers le sud.

(A SUIVRE.): ;

lluya, la fille des lacs

A louer pour le prochain
terme, ou époque à convenir,

bel appartement
de cinq grandes pièces, avec
salle de bain, chambre de
bonne et toutes dépendances,
remis à neuf . Situation tran-
quille, près du centre de la
ville et de l'Université. S'a-
dresser le matin k M. E. Ber-
thoud , Sablons 17, Tél. 13.70.

Rue de l'Hôpital
Logement de ttols chambres,

au soleil. S'adresser Beaux-
Arts 24. 2me. de 16 k 17 h .

ÉTUDE BAILLOD
& BERGER

A louer pour époque à
convenir :

ROSIÈRE : trois et quatre
pièces, cuisine, chambre de
bains instante, chauffage cen-
tral, confort moderne, grand
balcon, vue très étendue.

POUDRIÈRES : quatre piè-
ces, cuisine, chambre de bains,
chauffage central , confort mo-
derne, balcon, bow-wlndow.

PESEUX
A LOUER appartement mo-

derne, de quatre pièces, salle
bains Installée, chauffage con-
centrai et toutes dépendan-
ces, Jardin potager. Disponible
pour le 24 Juin ou époque à
convenir. — Etude Baillod et
Berger , Pommier 1, Neuchâtel.

A louer aux Carrels
bel appartement de
cinq chambres, eham-
bre de bonne, chauf-
fage central, bain,
véranda. Belle vue
sur le lac et les Al-
pes. Conditions très
avantageuses. — S'a-
dresser â case posta-
le 0672. fleuchatcl

Pour cas Imprévu , k remet-
tre dans le quartier du

Stade
1er étage de quatre chambres
et dépendances. Chauffage
central, salle de bain installée.
Etude Petitpierre & Hotz.

A louer tout de suite,

Prébarreau 4
Joli appartement ensoleillé,
quatre chambres, toutes dé-
pendances, beau Jardin. S'a-
dresser Bureau Hodel & Gras-
si, architectes, Prébarreau 4.

A louer, pour tout de suite
ou époque à convenir,

JOLI APPARTEMENT
de trois chambres, belle vue,
chauffage central , bain, vé-
randa. Demander l'adresse du
No 795 au bureau de la Feuil-
le d'avis. c.o.

PESEUX
A remettre tout de suite ou

époque à convenir, bel appar-
tement de trois chambres, so-
leil , chauffage central. Prix
modéré. Demander l'adresse
du No 791 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer tout de suite, au
centre de la ville ou pour épo-
que à convenir, au 2me, un

beau logement
de trois chambres et dépen-
dances. Prix modéré. Deman-
der l'adresse du No 801 au
bureau de la Feuille d'avis.

A louer

bel atelier d'artiste
bien installé avec chambre et
annexes formant petit* loge-
ment Indépendant , meublé ou
non. Faubourg du Crêt 23,
3me étage.

La Coudre
A louer, pour date à conve-

nir, dans maison neuve, loge-
ment de trois chambres,
chambre de bonne, garage,
tout confort. S'adresser k B.
Percassi, la Coudre 23.

Auvernier
A remettre pour le 24 Juil-

let appartement de deux
chambres, cuisine et dépen-
dances. Chauffage central par
la maison. S'adresser au No
134, à Auvernier, maison Paul
Lozeron.

A louer pour cas imprévu,
pour 24 Juin ou époque à
convenir,

joli logement
au soleil, trois chambres,
chambre de bains, toutes dé-
pendances. Halles 1, 4me, à
droite. c.o.

LOGEMENT
de quatre chambres, cave, bû-
cher. Prix avantageux. — S'a-
dresser au Restaurant Prahln,
Vauseyon.

Jolie chambre, au soleil. —
Sablons 20, rez-de-ch., gehe.

Jolie chambre meublée, in-
dépendante. S'adresser le sa-
medi soir ou dimanche matin,
Ecluse 56, 3me, k gauche.

Jolies chambres meublées,
Indépendantes. Rue du Seyon
No 22. S'adresser à la boulan-
gerie.

Belles grandes chambres
meublées ou non, avec ou
sans pension. Beaux-Arts 7,
ler étage.

Belles chambres meublées
ou non , éventuellement cuisi-
ne. Terreaux 7, 3me, k droite.

Chambre indépendante. —
Balcon. — Rue Pourtalès 9,
4me. S'adresser de 11 à 13 h.
y  et le soir dès 19 heures c.o.

Jolie chambre
et bonne pension , dans mai-
son neuve, au bord du lac et à
côté de l'école de commerce.
Bains et Jardin ; depuis

125 fr. par mois
Pension Bardet , Stade 10. c.o.

Jeune homme cherche pour
tout de suite,

chambre et pension
Adresser offres, avec prix , k

J. B. 822 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour écolier bâ-
lois, suivant une école supé-
rieure,

séjour de vacances
de quatre semaines, dans fa-
mille ou institut, pour se per-
fectionner dans la langue
française. Offres avec prix a
P. Schelbe, Ingénieur, Bâle,
Weiherweg 24. JH 20269 H

Famille bâloise cherche -à
placer pendant les

vacances d'été
son

FILS
âgé de 12 ans, dans bonne
maison à Neuchâtel où on lui
donnerait chaque Jour une le-
çon de français. Offres k Otto
Biitzbcrger, Neubailstrasse 129,
Bâle. JH 20268 H

Jeune homme cherche
chambre et pension
en ville, dans une famille
Suisse française. Adresser of-
fres écrites, avec prix , k C.
P. 818 au bureau de la Feuille
d'avis.

Pour le ler Juillet,
CHAMBRE

25 fr. par mois, avec bonne
pension, â 3 fr. 70 par Jour.
Pension Porret; St-Maùrlcé' . 4, '

Angleterre
Miss M. Stewart, 166, Crom-

well Road , Londres, S. W. 5,
reçoit , dans excellentes con-
ditions, Jeunes filles aux étu-
des. Références : Mme Fis-
cher-Chevallier, Berne.

Jolie chambre
avec pension si on le désire,
pour demoiselle. Demander
l'adresse du No 796 au bureau
de la Feuille d'avis.

Pension-famille
Chez Mattraz, Côte-aux-Fées.
Séjour de vacances, belle si-
tuation, à la lisière des pâtu-
rages. Prix modérés.

Se recommande :
Veuve Juvet-Pilet.

A louer belle grande cham-
bre, k 25 fr. par mois. Selon
désir, avec pension. S'adresser
Grand'Rue 6, 3me.

On cherche pour le mois
d'août ,

petit appartement
bien situé, de deux chambres,
cuisine et salle de bain. —
Adresser offres écrites à P. A.
830 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à louer ou à
acheter, dans région du Vi-
gnoble,

petite maison
avec terrain attenant, pour
époque à convenir. — Offres
avec tous renseignements et
prix sous chiffres P 3114 C k
Publicitas , la Chaux-de-Fonds.

On cherche pour le ler Juil-
let,

chambre bien meublée
éventuellement avec eau cou-
rante, dans maison tranquille.
Offres détaillées avec indica-
tion de prix à B. M. 825 au
bureau de la FeuUle d'avis.

Cuisinière
capable, demandée pour six
à huit semaines, au pension-
nat Mistral , Faubourg du
Château 21.

On cherche

jeune fille
pour aider au ménage. S'adres-
ser Vieux-Châtel 11, rez-de-
chaussée.

On cherche

bonne à tout faire
propre et active. Entrée : ler
Juillet. Gages : 50 fr . Adresser
offres écrites à Z. A. 823 au
bureau de la Feuille d'avis.
TTTVyfVTVVVVVTTTVT

Famille de Lucerne deman-
de Jeune fille de 17 k 18 ans,
comme

VOLONTAIRE
Entrée dans quinze Jours. —

S'adresser k Mme Ehrler-Lussl,
maître secondaire, Grendel 8,
Lucerne.' JH 11933 Lz
AAAAAAAAAAAAAAAAAA/

Jardinier
célibataire est demandé pour
Neuchâtel , pour le 15 Juillet.
Doit être au courant de l'en-
tretien de voitures automobi-
les. Faire offres écrites, avec
certificats et photographie, k
D. L. 821 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande un

jeune garçon
de 15 k 16 ans pour aider à
tous les travaux de maison.
Adresser offres k l'Hôtel du
Vignoble, Peseux.

Pour jeune fille
de 17 ans, on cherche place
où elle aurait l'occasion d'ap-
prendre à, cuire. Parle alle-
mand et français. Adresser of-
fres avec mention des gages
à Mme R. Burkhardt-Richard,
Gais. 

On cherche pour trois mois
une jeune fille de 15 à 18 ans
comme

volontaire
pour aider au ménage et s'oc-
cuper de deux enfants. Entrée
Immédiate. Adresser offres à
R. M. 806 au bureau de la
Feuille d'avis.

lundi 4 juillet I ; I matinée dès 14 h.

I JSSSSRl NUITS »u DéSERT
f§ Dans les mines de diamants... Génie de voleurs... La course dans le
H désert... Les tortures de la soif

I LE MARTYR IMAGINAIRE
p Une comédie pimpante, alerte , pleine de folle imagination , avec Lew
| CODY et Marcelyne DAY ¦
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I SPÉCIALITÉ DE RIDEAUX !
? «
? L. DUTOIT - BARBEZAT <
? Rue de la Treille 9 Magasin au 2me étage <
? <
? <? Grand choix en <

[ Etoffes de décoration grand teint !
? 4? unies, rayées et fantaisie <
l ÉCHANTILLONS SUR DEMANDE <
? <
1uk__VAlAAAAAAi_VA/_Lt.AJUlAAAA^AJ,AA.AAAAAAAj
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WÊé> KBWJaR
Messieurs Dames

Ressemelages 4.90 3.90
Talonnages - 1.80 1.50
Ressemelages avec

talons 5.90 4.90

KURTH - Neuchâtel
ll -WI-M-'.-MBl'î'-BlMW-W'.̂ -'.-'.-BII-WI-W-lPIIIIII II I I [¦¦M II ¦*) Illll I I III IIH IIWII*» H ¦IIIUIII
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II/ 1er juillet 1932 \̂

Il C A F É  D U  11
1\ . THÉÂTRE „ I l»A «9 •

¦R VILLÉGIATURE |PI

i Promenades - Villégiatures - Excursions s
B -*-̂ -- -----_-—___---_-_—_________-__-___ m

S COTTENDART KÏÏXÏÏiiî îSI agréable et tranquille, en pleine campagne et à proxl- ¦
I mité de belles forêts. — JoU but d'excursion. Pension B
j depuis fr. 5.50. Thé et collation. Tél. 32.58. U. Montando n. prn n , ¦

[ Nos excursions pour les vacances! !
| Du 24 juillet au 5 août i

g Les Iles Borromées
¦ Grimsel-Furka B

| Lac d'Oeschinen
H Gorges de la Loue-Besançon
H Demandez les prospectus et renseignemets (Tél. 31.509) à §
I E. FROIDEVAUX, Gare 12, le Locle S
«BBBBBBBBBflBBBBBBBBBBBBBBBBBBaa BBBB_lBB

Perdu

bracelet en or
entre l'établissement de bain
pour dames de l'Evole et le
funiculaire Ecluse-Plan. Prière
de le rapporter contre réoom-
'pense au poste de police.

Perdu dimanche un

bracelet or
Prière de le rapporte» con-

tre récompense à l'Institut
ménager, à Monruz.

Perdu samedi , de Plerre-à-
Mazel au Louvre un

bracelet or
Prière de le rapporter con-

tre récompense au poste de
police.

Dimanche 19 juin, perdu

pliant
brodé, de la Tène à Neuvevilie.
Renseigner L. Gerber, Petit-
Berne 5, Corcelles.

Dr UBERT
ABSENT

dès le 4 juillet

I

Les famlUes MOLL-
JAMPEN, k Neuchfttel et
LATJBER-JAMPEN, à Be-
vaix, profondément tou-
chées des nombreuses
marques de sympathie et
d'affection reçues à l'oc-
casion de leur deuil, re-
mercient sincèrement
toutes les personnes qui
y ont pris part.

llll IIMIIiMM ' nillMIIHIIIIIIIIIIilllllH ] !

I 

Monsieur Charles D
MAIRET , Madame L. B
BAUBER-MAIRET, très H
touchés des nombreux H
témoignages de sympa- H
thle qui leur ont été H
adressés dans leur grand N
deuil, remercient de tout H
cœur toutes les personnes H
qui y ont pris part.

La Rochette, Malvilliers H
ce 27 juin 1932. |]

i ,' Dans l'impossibilité de H
M répondre personnellement fl
M et très touchée des nom- fl
H breuses inarques de sym- I
H pathlc reçues pendant fl
H ces jours de douloureuse H
H séparation, la famille de fl
I Madame Madeleine PER- fl
I KEGATJX-DIELF, remer- fl
H cie très sincèrement tou- H
N tes les personnes qui de 9
8 près ou de loin l'ont en- H
H tourée de leur chaude fl
fl affection . Elle tient a H
H remercier tout spéciale- fl
H ment les Jeunes gens qui B
M se sont tant dévoués BU M
H moment de l'accident , i !

AVIS
ZfE Ç- Pour les annonces aveo

offres sous Initiales et Chif-
fres, il est inutile de deman-
der les adresses, l'administra-
tion n'étant pas autorisée k
les Indiquer ; ll faut répondre
par écrit à ces annonces-la et
adresser les lettres au bureau
du journal en mentionnant
sur l'enveloppe (affranchie)
les Initiales et chiffres s'y rap-
portant.

_V Toute demande d'a-
dresse d'une annonce doit être
accompagnée d'un timbre-pos-
te pour la réponse ; sinon
celle-ci sera expédiée non af-
franchie.

Administration
de la

Feuille d'avis de Nenchâtel

Clos de Serrières 7
A louer pour tout de suite

joli petit logement de deux
chambres, cuisine et dépen-
dances. Eau, gaz, électricité.

Place Piaget 9
Beaux locaux k un 2me éta-

ge, pour logement ou bureaux.
A louer pour tout de suite

ou époque à convenir

appartement
de quatre chambres, confort
moderne. Belle situation. De-
mander l'adresse du No 827
au bureau de la Feuille d'avis.

A louer

à Cormondrèche
beau logement neuf , de trois
chambres, pour tout de suite
ou date à convenir. S'adresser
au No 27.

Entresol
deux chambres, cuisine et dé-
pendances, à louer pour le ler
août, à personne tranquille.
Prix : 35 fr. par mois. Raffi-
nerie 4.

A louer pour le 24 juin,
Beaux-Arts 7, 3me étage, bel

appartement
Ae six chambres et toutes dé-
pendances. Prix : 1700 fr. S'a-
dresser k M. René Convert,
Maladière 30.

Garage
A remettre pour le 24 sep-

tembre un beau garage, situé
dans le quartier de Grise-
Pierre. Etude Petitplerre &
Hotz. 

RUE DE LA COTE. —
A louer pour le 24 juin
1932, Joli appartement de
trois pièces et dépendan-
ces, buanderie, Jardin. —
Etude Dubied & Jeanne-
ret, Môle 10.
III' MB——¦——•-¦—«•¦

A louer à Corcelles
pour le 24 septembre pro-
chain, petite propriété com-
prenant maison de quatre
chambres, cuisine et dépen-
dances avec jardin d'environ
500 m2. Situation ensoleillée
avec vue imprenable.

S'adresser en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,
à Peseux.

A louer
tout de suite

rue des Epancheurs No 8, bel
appartement de sept pièces,
chambre de bains et toutes
dépendances. S'adresser au
magasin de comestibles Selnet
fils, Epancheurs 6.

CENTRE de la VIIXE
A louer tout de sui-

te MAGASIN et DÉ-
PENDANCES. - S'a-
dresser h Frédéric
Dubois, régisseur, 3,
rue Saint-Honoré.

Serrières
A louer tout de suite MA-

GASIN. S'adresser à Frédéric
Dubois , régisseur, rue Salnt-
Honoré 3.

A louer pour le 24 juin,
Chavannes 12, logement d'une
chambre, cuisine et bûcher.
S'adresser Etude Henri Chédel ,
avocat et notaire, Saint-Ho-
noré 3.

On cherche pour le 1er août, '

femme de chambre
bien recommandée et au cou-
rant d'un service soigné. —
S'adresser k Mme Max Carbon-
nler, A Wavre près Neuch&tel.

On demande pour tout de
suite un

jeune homme
robuste, pour les foins, chez
Henri Wenker, Serroue sur
Corcelles (Neuchâtel).

Sténo-dactylo
demandé (e) dans bureau de la
ville, pour les mois d'été. —
Ecrire sous Z. P, 828 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On demande, du 20 Juillet
au 20 septembre,

jeune volontaire
comme aide d'une bonne k
tout faire , pendant un séjour
de campagne. Argent de po-
che. Adresser offres écrites k
V. B. 819 au bureau de la
FeuUle d'avis.

Jeune fille
libérée des écoles pourrait en-
trer immédiatement en quali-
té de stagiaire dans une étu-
de d'avocat de la ville. Adres-
ser les offres case postale 6649,
Neuchâtel . c.o.

Jeune fille
Suissesse allemande, 24 ans,
cherche place de cuisinière
dans ménage soigné. Connaît
tous les travaux du ménage.
Restaurant exclu. Certificats
k disposition. S'adresser k
Mme Th. Kneulln , rue de Neu-
châtel 47, Peseux.

??*??????
On demande place
dans un magasin, pour Jeune
homme, 16 ans, élève de l'éco-
le supérieure. Remboursement
partiel de frais de pension. —
Offres k J. Winkler, Linden-
gartenweg 3, Lucerne.

Jeune garçon
de 14 ans, honnête et Intelli-
gent, cherche place pour ap-
prendre la langue française.
Possibilité d'échange. S'adres-
ser k Arthur Hugli, garde de
station, Laufon (Jura ber-
nois) .

On cherche pour

ÛARÇON
de 15 ans, libéré des écoles,
place dans famille d'agricul-
teur. Entrée immédiate. —
Adresser offres écrites, avec
conditions, k O. P. 814 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Deux sœurs sachant bien
repasser cherchent

journées
ainsi que des heures de tra-
vaux de ménage. Adresser of-
fres écrites k D. S. 793 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune homme aux études
désire

conversation
française

Adresser offres écrites à C.
F. 824 au bureau de la FeuUle
d'avis. 

^^
Passez vos vacances au
CHALET TRAVELLETTI

aux

MAYENS DE SION
Bonne cuisine. — Pension de

7 à 10 fr . 
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| POUR VOS |
% BEAUX YEUX %
§ MADAME ! |
S Désirez-vous une épi- x
X latlon des sourcils, sa- X
X vante, précise , exécutée Q
g selon votre physionomie, Q
0 et inspirée par le sens Q
© de l'esthétique ? o
X Adressez-vous k Mme S
X Gabrlelle Jenny , spécial, x
g dlpl. Suisse et France, Q
O Saint-Maurice 11 O
O O
OOOOOOO0OOOOOOOOOO'

Cercle National
La personne qui a échangé

un manteau de pluie, samedi
soir, est priée de faire l'échan-
ge au Cercle National.

HHHHHËî HEl
Séjour de vacance

pour étudiants
Un ou deux étudiants; qui

désirent se perfectionner dans
la langue allemande trouve-
raient bon accueil dans fa-
mille de fonctionnaire. Bonne
nourriture bourgeoise. Vie de
famille, leçons, excursions,
piano, bains. Prix modéré. —
S'adresser à L. Meyer , Himmel-
richstrasse 13, Lucerne.

nnnrasMun

g Madame et Monsieur m
Si Paul BÉGUIN ont la S
•K grande Joie d'annoncer la 3
fej naissance de leur fille m

| Poulette-Andrée 1
H Neuchfttel , Maternité, g
g le 28 Juin 0.932. M
mmmmmMm®mmi

BEAU CHOIX DE CAKTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal
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I Grande vente g

I Fin de saison I
S pour votre

ROBE d'ÉTÉ

I Gminder Toile % S
$\ grand teint, pour j' : ]

Robes
Blouses
Pyjamas de plage |
largeur 80 cm. j

I

PRIX RÉDUITS

en 910 en 910
uni m* miîr. lantaisie <<# „«- |

" " cuf_/rriAuiace BT / T HONOB _:
_/PEGlALl/TE/ oe LA NOUVEAUTE

SHO BEB ^̂ ¦B'SB HŒBEI

LE VAINQUEUR

LE VAINQUEUR
LE VAINQUEUR
LE VAINQUEUR
LE VAINQUEUR

W) longues auditions, 4 il C ÉffeC HsS
Mm 20 centimètres 1 £1*% ms «S"! f s M

de diamètre «¦"* nV&W E !

J divers disques de niar- f iX  •_¦ Jj »¦ I j
!/-;¦: "¦) ques différentes, dia- g n __ f-1 ffl"S filtB!
HP$] mètre 25 centimètres ¦*¦¦ B a™W I

! Danses diverses, orchestres villageois, accor- E \
déons, comiques, chants, etc., etc.

WB Pendant notre VENTE FIN DE SAISON |

i OCCASIONS 1
jf | M*" A TOUS NOS RAYONS
È-1*""*-» 
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P. Gonset-Henrloud S. À. 
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Wra Saucisse à rôtir Mm

¦p Atriaux pur porc mi

ËÈ Ménagères profilez ! H

|| Vous avez pu ||
Il remarquer, Madame, 1 Jj1 H lors de vos achats, l 'énorme succès de notre

Il Vente fin die saison II il
I C i ,  Voilà qui prouve une f ois de plus, combien

 ̂ , v I nos magasins sont appréciés de vous toutes, m
j j j g|| :.-1 Mesdames. La f oule qui s'est rendue AU

H LOUVRE est aussi la preuve vivante de notre
j j j ;gi |j| ZfgTie cfe conduite : élégance, distinction,

I l l p S NOTRE CHOIX EST ÉNORME : ; [.. jIl 1800 ROBES d'été ||
Ii 150 MANTEAUX iii-saisra ||
¦I ISO BLOUSES ef JUPES 11

de rabais
, 1 | Toutes les conf ections sont en stock dans les

il Nouvelle baisse sur 509 chapeaux d'été 11
li jusqu'à 30 °/o de rabais II

i 1 , I ffl valeur 39.— et 29.— soldé 5.90

Hl'. f if ij f if i f i \  Nous soldons des milliers de mètres de

11 Soieries unies et fautaïsie, à des prix 11
I i inconnus jusqu'à ce Jour 11

j||ji§É Ë|] Q«e tout le monde prof ite de nos occasions h

W»4mmmKm&WSHt!H ̂i!iiawnnrr--i|ii|||| finwrTlBlBni'BI'IJIIJWWIIWIIlWII-lllMII-IEÎ ^ *

ŜËÊÊJlffî Mous offrons
^ ^̂ ^Wm jusqu'à È
ÀfàsSj Ê^ épuisement
yipp̂  du stuck

' 1 lot de sandalettes •«•,•»•.. « < . ***«  5.80
r 1 lot de sandalettes 7.80

1 lot de sandalettes 9.80
1 lot de souliers blancs 5.80
1 lot de tennis sem. caoutchouc . 1.90
1 lot de sandales toile sem. cuir 1.90

ICUSTH NEUŒATEI

COUTURE
SOLDES *—— -
DE MODÈLES

O R A N G E R I E  8
NEUCHATEL

A vendre dix beaux A vendre dix litres

petits porcs d'huile de noix
de huit semaines. E. Fivaz, lre qualité. S'adresser à Arth.
Petit Coffrane (Neuchâtel). Baumann, Oudrefln . Tél. 28.

Tissus pour grands rideaux
eédés au prix de gros. Profitez de ces occasions pour
vos nouvelles installations, ainsi que des prix exception-

nels d'un lot de

Tapis persans
rerdlz 830/245 Pr. 380.— Kazak 200/128 Tr. 185.—
Hertz 360/250 » 470.— Meshed 330/232 » 480.—
BeshtT 355/180 » 350.— Galerie 475/B8 » 198.—
Afghan anc. 310/230 » 370.— Shéraz 300/200 » 370.—

Visitez sans engagement

Mme fi, Burgi, Orangerie 8 an^aNJeaurcdhât ei

Enchères publiques de mobilier
à Boudry

te lundi 4 juillet 1932, dès 14 heures, les héritiers
de Mlle Blanche Bourrit, feront vendre par voie d'en-
chères publiques et volontaires à la halle de gymnasti-
que, à proximité du collège de Boudry, le mobilier dé-
pendant de cette succession :

Une commode ancienne Louis-Philippe ; une table à
rallonges ; fauteuils ; un lavabo chemin-de-fer ; chaises ;
tables ; un dressoir ; glaces ; tableaux divers ; armoires ;
quatre fauteuils jonc ; un lit de fer complet ; deux di-
vans turcs avec sommiers et couvertures ; une cuisinière
à gaz ; deux lustres, un lot vaisselle et verrerie ainsi
que d'autres objets dont on supprime le détail.

Paiement comptant.
Boudry, le 27 juin 1932.

GREFFE DU , TRIBUNAL.

A VENDRE
une automobile Chevrolet, qua-
tre à cinq places et trois mo-
tos. S'adresser à Auguste Mon-
tandon, Cité Suchard 3, Pe-
seux.

A VENDRE
appareil électro-thérapeutique
« Slngalvo » avec tous acces-
soires, moitié prix. S'adresser
à P. Henriod, Côte 21, 4me.

Tailleur
Commerce k remettre, au

centre de la ville. Peu de re-
prise. Ecrire sous B. C. 829
au bureau de la Feuille d'avis.

Poussines
k vendre ou k échanger con-
tre lapins, poules et Jeunes
coqs. S'adresser à Lehnherr,
commerce de volailles, Marin .

Deux lits Louis XV
une place, en noyer, complets,
matelas bon crin, à enlever
tout de suite pour cause de
manque de place. Rue Fleury
No 10, Mme Pauchard .

Avertissement ...
Les pommes de terre nouvelles
depuis 20 c. le kg., du froma-
ge Emmenthal gras 2 fr . 55 le
ikg., extra pour la fondue et
la table, sucre pour , confitures
depuis 1 fr. 40 les 5 kg. Une
lessive nouvelle « Jâ-So » à 55
c. le paquet, qui rend le même
service qu'une autre coûtant
90 c. Il y a donc 35 c. à, ga-
gner par paquet, essayez-la
donc ! Corned-beef extra de-
puis 65 la boite, dans les ma-
gasins MEIER, Ecluse 14 et
dépôts.

Le meilleur beurre
de table du pays

marque « Floralp »
tous les jours frais

95 c. les 200 gr.
1 fr. 20 les 250 gr.

R. A. Stotzer
Rue du Trésor

A vendre un

pavillon neuf
démontable, de 4 m. 60X2 m.
50, pour club ou famille, 11
est grillé et vitré, pour 650 fr .
net , pris sur place. S'adresser
à M. Schwab, café des Amis,
Geneveys s/Coffrane.

Meubles
Armoires, lavabos, tables de

nuit, tables, chaises, vitrines,
glaces, petit salon, fauteuils,
meubles divers. Ruelle Breton
No 1, vis-à-vis du Temple.

On demande à acheter d'oc-
casion

sommiers et matelas
en bon état. Demander l'a-
dresse du No 826 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche à reprendre

commerce
prouvant chiffre d'affaires,
?e préférence alimentation. —
Offres sous chiffres P 3111 C
k Publicitas, la Chaux-de-
Fonds. P 3111 C

Machine à écrire
est demandée à acheter d'oc-
casion mais en bon état. In-
diquer le prix. S'adresser par
écrit k D. D. J., poste restan-
te, Saint-Blalse.

« Diana »
Il est rappelé à MM. les

membres de la section neu-
ehâteloise de la Société que la
commémoration du cinquan-
tenaire de la fondation de la
Diana aura lieu dimanche 3
juillet, à Lausanne.

Rendez-vous place de la Pa-
lud, k 9 h. -X.

Pour toute indication com-
plémentaire, s'adresser à M. F.
A. Perret, à Monruz, qui ren-
selgnera. Tél. 13.85. 

Bureau commercial

Donat Ritschard
transféré

Rue de l'Hôpital 11
Neuchâtel

TÉLÉPHONE 19.40

Nous recommandons tout
spécialement notre

atelier de postiche
On y manufacture soigneuse-
ment tous les travaux en

cheveux.

Salon de coiffure Gœbel

Certificats et autres
documents

Les personnes qui, en ré-
ponse à des annonces parues
dans la « Feuille d'avis de
Neuohfttel », reçoivent des of-
fres accompagnées de certifi-
cats et autres pièces, sont
priées de les retourner le plus
tôt possible à leurs proprié-
taires, ceux-ol pouvant en
avoir besoin k d'autres fins.

En répondant k des offres
de places, etc., 11 est recom-
mandé aux postulants de sou-
mettre, non pas des pièces
originales, mais seulement des
c copies » de certificats ou au-
tres papiers.

L'admlnlstrotlon du journal
sert de simple intermédiaire
entre lee Intéressés et décline
toute responsabilité k l'égard
des documents en question.

Administration de U
feuille d'avis do Neuohâtel

¦̂|g]̂ pB3p̂ ^Bŝ r̂\ r̂oCTswy

Occasions : chaises pliantes,
chaises-longues dont une avec
matelas, canapé Louis XV, ta-
bles, pharmacie et deux bons
vélos, dame et homme, bas
prix. M. Favre, Av. Beauregard
9a, Cormondrèche. Tél. 71.68.

A vendre

torpédo Fiat 501
revisée et pont neuf. Assuran-
ce payée. Demander l'adresse
du No 817 au bureau de la
Feuille d'avis.

k i
LIBRAIRIE -PAPETERIE

REYMOND
ANCIENNEMENT JAMES ATTINGER

NEUCHATEL

I 

organise un
CONCOURS

de dessin et de
peinture réservé
aux enfants de

7 à 15 ans

90 prix d'une va-
leur de plus de

Envoi gratuit du m
règlement S

A vendre une

jolie maison
pour grande famille ou pen-
sion, avec possibilité d'agran-
dir ; jardin, verger. S'adresser
par écrit sous P. R. 816 au
bureau de la Feuille d'avis.

Villa à vendre
au centre de la ville, vue Im-
prenable, un ou deux loge-
ments, jardin d'agrément et
Jardin potager. S'adresser rou-
te du Suchiez 20. (Tél . 17.64).

Terrain
situé k l'est de la ville, à ven-
dre. Belle situation. Adresser
offres écrites à C. B. 820 au
bureau de la Feuille d'avis.
¦ Il ¦!¦! JS5—Illll Mil ill— — l—IIMS

Terrain à bâtir |
aux Poudrières. Situation
magnifique, environ 1400
mètres carrés. Occasion ex-
ceptionnellement avanta-
geuse. Etude René Landry,
notaire, Seyon 2.' *

jggl VILLE

III MÂTEL
Timbres-impôts

H est rappelé aux contribua-
bles que des timbres-impôt de
ta valeur de 1.—, 5.—, 10.—
et 20.— fr. sont en vente au
guichet de la Caisse commu-
nale.

L'impôt communal peut être
ainsi acquitté par acomptes et
à l'avance durant tout le cours
de l'année.

Direction des finances.

1 . Jj_ COMMUNE

L Ĵ PAQUIER

Vente de bois
Samedi 2 Juillet , la Com-

mune vendra publiquement,
au Fornel , les bois suivants :

300 stères hêtre et sapin
1000 bons fagots
Bendez-vous à 13 heures, à

l'entrée du chemin Velllon,
Pâquier , le 25 Juin 1932.

Conseil communal,



Weak-sud berlinois
(Correspondance particulière)

Où le citadin vient oublier la crise dans un château, au
milieu d'un parc et au bord de l'eau

(Suite de la première page)

Après trente-cinq minutes d'un
voyage dans l'invraisemblable, plus
loin que PoLsdam, plus loin que
Nauen, il faut  pénétrer dans la cour
du château. Où la complication le
dispute au confort , le ridicule à l'a-
mabili té.  Un speaker en uniforme
murmure dans un microphone des
mots , des chiffres un , brin mysté-
rieux.

— « I A. 45053. Packard... A droite...
à droite... Xli — 34561 deux person-
nes CS Taira... »

Quelque part , aux machines, on en-
registre. Il transmet encore une fois
les ordres par mégaphone et les voi-
tures vont se cacher clans un grand
parc.

Jadis, à la cour, on annonçait les
hôtes. Ce sont les voitures qui ont
aujourd'hui cet honneur. « Triomphe
de la matière », dirait un pessimiste.

Le château appartenait autrefois
au .  comte Gravené. La bâtisse qu 'on
disait hantée a été transformée, re-
cloisonnée, agrandie, débarrassée de
ses esprits. Les couleurs sont assez
bien trouvées. Seuls « des » ancêtres
et les cheminées sont restés pour
prêter leur atmosphère. Les garçons
tout blancs ne sont plus des « Herr
Ober », mais des éphèbes servants et
immatériels. Le sourire d'une cou-
pe-melba. Et cependant , des gouttes
de sueur perlent sur le front.

Le parc immense offre enfin un
peu d'herbe aux pieds fatigués des
gens de ville. Des arbres, de l'ombre
ou du soleil à volonté , à profusion.
Les chaises-longues « font un triom-
phe ».

Quant  au lac , il ne fai t  que pro-
longer l'enchantement. Il n'apporte
même pas la déception de ses mous-
tiques ou du roseau pourri et mal-
odorant. Cabines, tréteaux, plon-
geoirs. Ce n 'est pas un établissement
de bain , prenez note, mais un lac
Némi des fastes berlinois. Trois
yachts blancs reposent. (On adore
en* Allemagne du nord tout ce qui est

lumineux.) Une dizaine de bateaux-
moteurs viennent d'arriver de Ber-
lin. D'autres à haut bord vont rega-
gner la mer par les lacs et les ca-
naux.

La soirée est chaude, le vêtement
clair et bien coupé. On ne trouve
plus une place libre. Bien qu'il soit
près de onze heures, le soleil ne sait
visiblement pas se coucher. A Stock-
holm , on l'appellerait soleil de mi-
nuit.

En tirant de la glace - une de ces
excellentes bouteilles de vin du Rhin ,
mon voisin, un économiste de talent,
reprit d'une voix un peu monotone :

— « Selon une récente statistique
officielle, les employés mariés ne ga-
gnent en Allemagne que 190 Reichs-
mark par mois et les célibataires, de
140 à 150 Reichsmark. Il n'y a que
4 pour cent des employés du sexe fé-
minin qui sont mariés, si bien que le
double gain est beaucoup moins fré-
quent qu 'on ne le croit. Et n'oubliez
pas qu'à côté de ça, nous avons six
raillions de chômeurs. Un couple de
chômeurs reçoit une allocation
moyenne de 40 à 60 RM par mois,
avec 8-10 RM de plus pour chaque
enfant .  La nourriture principale
consiste presque uniquement en pom-
mes de terre et en pain. Ces gens-là
n'achètent du beurre et de la mar-
garine qu'une seule fois par semai-
ne. Il ne reste en moyenne à une fa-
mille de quatre personnes que qua-
tre marks pour les vêtements. Quin-
ze millions d'hommes vivent en réa-
lité dans ces conditions-là. Et voilà
que de nouveaux impôts...

Je n 'y tenais plus. J'ai demandé
une trêve :

— Demain, j écouterai , je verrai
tou t ce que vous voulez. Mais lais-
sez-moi croire pour un jour au moins
à ce bonheur organisé que j'ai vu de
mes yeux. Et ma vue est excellente...
Demain, voulez-vous, demain ?

Claude MARTIN.

M. Salazar va s'essayer
à fomsr le cabinet portugais

LISBONNE, 28 (Havas). — Ayant
terminé ses consultations, le général
Carmona, président de la république
vient, comme on l'avait laissé pré-
voir, de charger M. Oliveira Salazar,
ancien ministre des finances, de for-
mer le nouveau cabinet. M. Salazar
a accepté, mais ne fera probable-
ment connaître la liste de ses colla-
borateurs qu'après l'approbation du
budget.

L'obscure affaire
des douanes de Daïren

Une démarche des puissances,
à Tokio

TOKIO, 28 (Havas). — Les am-
bassadeurs de France, de Grande-
Bretagne, d'Italie et d'U. R. S. S. ont
séparément rendu visite à M. Arita ,
au ministère des affaires  étrangères,
pour se renseigner au sujet de la
question des douanes maritimes,
étant donné que le service des em-
prunts étrangers est gagé sur le re-
venu de ces douanes.

M. Arita aurait déclaré que des
démarches de médiation ont été en-
treprises entre Nankin et Tchang-
Tchoung, et qu'on a l'espoir d'arri-
ver à une solution raisonnable et sa-
tisfaisante pour tous les intérêts en
cause.

Au cours de la conférence entre
Tokio et Nankin , le Japon a fait des
propositions et la Chine des contre -
propositions, en offrant  le transfert
au gouvern ement mandchou des dif-
férents bureaux de douanes en
Mandchourie, à l'exception de celui
de Daïren.

Le parlement saxon exprime
sa méfiance au gouvernement

von Papen
DRESDE, 28 (Wolff). — La Diète

saxonne s'est occupée des proposi-
tions communistes protestant contre
les récents décrets-lois du gouverne-
ment von Papen. Au milieu du tumul-
te, et en l'absence des hitlériens, une
proposition communiste exprimant
la méfiance de la Diète contre ledit
gouvernement a été adoptée par 47
voix contre 27 et 6 abstentions.

M, de Valera n'ira pas
à 9a conférence d'Ottawa
et le Sénat amende son projet

supprimant le serment d'allégeance
DUBLIN, 28 (Havas). — M. de Va-

lera ne se rendra pas à la confé-
rence d'Ottawa, en raison des nom-
breuses affaires de politique intérieu-
re qui exigent sa présence à Dublin.
M. O'Colleigh représentera le gou-
vernement  irlandais à cette confé-
rence.

Le Sénat a voté, sous une forme
amendée, le projet d'abrogation du
serment d'allégeance. M. Conolly, mi-
nistre des P. T. T., a déclaré que le
gouvernement n 'avait pas l'intention
d'accepter ce projet dans sa forme
actuelle mais le ferait examiner par
la Chambre.

Les positions de la France
et de l'Allemagne à propos
de l'assistance à l'Autriche

LAUSANNE, 28. — La discussion
d'une action en faveur de l'Autriche
est tombée à l'arrière-plan. M. An-
dré Fribourg, auteur du rapport dans
les questions du centre de l'Europe,
s'entretiendra avec les personnalités
autrichiennes. Ensuite, la Chambre
française s'occupera des propositions
de M. Herriot.

M. Dollfus a eu un entretien avec
M. von Papen , qui lui a déclaré que
l'Allemagne * était disposée à faire
tout son possible pour soutenir fi-
nancièrement l'Autriche.

Le respect des dettes privées
Un important journal hollandais

le rappelle rudement à l'Allemagne
AMSTERDAM, 28. — La « Handel-

blad », au sujet de la réduction des
dettes privées de l'Allemagne, écrit :

« Pareille tendance serait plus gra-
ve que le bolchévisme. Ce dernier
est pour le moins conséquent. Il ne
reconnaît pas la propriété privée ni,
par conséquent, les dettes privées.
Mais, si les intentions allemandes se
confii ment, on verrait un gouverne-
ment briser arbitrairement tout droit.
Comment un* gouvernement peut-il
se mêler de la question de savoir si
un débiteur est solvable ou non ? Le
seul fait qu'une pareille idée peut
naître est un indice de l'état d'es-
prit qui semble dominer notre pé-
riode : la perte du respect du droit.
Et c'est là qu'est la cause principale
de la méfiance qui règne en ce mo-
ment. Un relèvement durable est im-
possible tant que cette mentalité sub-
sistera. »

Jeudi,
l'assemblée de la S. d. N.

reprendra
et invitera la Turquie à participer

à ses divers travaux
GENEVE, 28. — L'assemblée extra-

ordinaire de la S. d. N. qui doit s'oc-
cuper du conflit sino-japonais est
fixée à jeudi après-midi. Le comité
des dix-neuf se réunira mercredi
après-midi pour préparer la séance,
au cours de laquelle sera déposée
sur le bureau la motion de la Grèce
et d'un certain nombre de puissan-
ces en faveur d'une invitation à la
Turquie de faire partie de la S. d. N.

Cette motion ne sera pas discutée
immédiatement. On prévoit , en ef-
fet , que l'assemblée tiendra une
séance spéciale en juillet , au cours
de laquelle la Turquie sera admise.

ÉTRANGER
Un sous-marin contre

un bateau de plaisance
c'est le sous-marin qui gagne

LONDRES, 28. — Alors qu'il sor-
tait du port de Portland , le sous-
marin « Rainbow » est entré en col-
lision avec un bateau de plaisance.

Le sous-marin n 'a subi que des dé-
gâts superficiels, mais le bateau ,
ayant une voie d'eau, a dû rentrer à
Weymouth. Ses passagers furent
transbordés sur le sous-marin, qui
les a ensuite débarqués. _

Des bandits armés pillent
des bureaux, à Hambourg
HAMBOURG, 28 (Wolff) . — Trois

bandits masqués ont pénétré, revol-
ver au poing, dans les bureaux de la
Wcermann-Linie, et s'emparèrent
alors de 50 à 60,000 marks. Ils mon-
tèrent dans une automobile et pri-
rent ia fuite.

Les frères Sklarek condamnés
à quatre ans de réclusion

Les scandales allemands

BERLIN, 28. — Le jugement de
l'affaire Sklarek a été prononcé
mardi.

Ont été condamnés : Léo et Wil-
ly Sklarek pour détournements,
faux en écri ture , corruption de
fonct ionnai res  à quatre  années de
réclusion et à cinq années  de priva-
tion des droits civiques , sous déduc-
tion de six mois de prison préven-
tive.

Les autres accusés ont été con-
damnés pour corruption de fonc-
t ionnai res  à des peines de prison
var iant  de trois mois à un an et de-
mi. Le droit d' exercer une fonct ion
publique leur a été enlevé pour des
périodes al lant  de trois à cinq ans.

Fantomas était Polonais et
faisait de l'espionnage à Paris
On 1 arrête et six complices au moins

sont près de l'être aussi
PARIS, 28 (Havas). — La préfec-

ture de police a procédé à l'arresta-
tion d'un individu qui se dit étu-
diant et se nommer Fantomas, ori-
ginaire de Pologne. Il était porteur
de documents intéressant la défen-
se nationale. Une perquisition à son
domicile a permis de retrouver plu-
sieurs autres documents secrets. La
police surveillait depuis plusieurs se-
maines l ' individu qui , pour recueil-
lir sa documentation, entretenait des
relations suivies avec de nombreux
commerçants, dont la plupart ont été
identifiés. Le juge d'instruction a pu
aussitôt décerner six mandats d'a-
mener.

— — 

los commandants d'Einltas
A la suite des nominat ions que Të

Conseil fédéral vient de faire dans
le haut commandement de l'armée ,
les diverses unités auront les chefs
suivants :

Commandants de corp s d'armée :
Premier corps : Charles Sarasin, Ge-
nève, 1S70 ; 2me corps, Henri Gui-
san , Pully, 1874 ; 3me corps , Arnold
Biberstein , Berne , 1865.

Colonels divisionnaires : Première
division : Edouard Tissot , Berne ,
1881 ; 2me div., Roger de Diesbach ,
La Schurra, 1876 ; Sme div., Fritz
Prisi , Berne, 1875 ; 4me div., Rodol-
phe Miescher, Bâle, 1880 ; 5me div.,
Jean de Murait , Berne, 1877 ; 6;n e
div., Renzo Lardelli , Coire , 1876.

Fortifications du Saint-Gothard :
Albert de Salis, Weggis, 1873.

Garnison de Saint-Maurice : Geor-
ges Marcuard , colonel , La Tour-de-
Peilz , 1881.

Finance - Commerce - Industrie
Bourse de Neuchâtel, 28 juin

ACTIONS OBLIGATIONS
Banqua Nationale . E. Neu. 3 '/a 1902 96.— d
Escompte suisse ,_ . • » 4< v „ 19u7 99.— d
Crédit Suisse. . . 500. d C. Neu. 3 '/i 1888 93.— d
Crédit Foncier N. 485. d » » 4°/0 1899 98.— d
Soc. de Banque S. 440 — d!» » 4 ¦/« 1831 100.15 d
La Neuchételoise 370.— d • » * '/»l831 99.75 o
Cdb.él. Cortaillod2200. — d C.-d.-F.4°/„ 1899 95.— O
Ed. Dubied & C" 160.— O » 4%1931 97.— O
CimentSt-Sulplco 500.— d Locle 3'A 1893 93.— d
Tram. Neuch. ord. 490.— d » 4 O/„ 1899 95.— d

• ¦ prl». 490.— d » 4 '/• 1930 99.50 o
Neuch.- Chaumonl 6.— d St-BI. 4*/» 1930 99.60 d
Im. Sandoz Trav. —.— Crfd.Fonc. N.5»/» 104.— d
Salle d. Concerts 250.— d E. Dubied 5 '/.o/o 90.— o
Klaus —.— Trantw.4»/ 0 1899 100.— d
Etabl. Perrenoud. 495.— o «aus 4 '/> 1931 — .—•

Such. B»/» 1913 —.—
• 4 '/> 1930 84.— O

Taux diescompte : Banque Nationale 2 %

Bourse de Genève, 28 juin
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS OBLIGATIONS

Banq. Nat Suisse — •/- 4 '/> •/. Féd. 1927 _._ .
Escompte suiss. 101.50 3 "A. Rente suisse —.—
Crédit SnlasB. . . 501.— 3•/, Différé . .  . 92.50 o
Soc. de Banque S. 442.— 3 V» Ch. féd. A. K. 98.85
Gén. él.6enève B. 245.— 4°/„ Féd . 1930 . —.—
Frsnco-Suls. élec 265-— d Chem. Fco-Sulsse 495.—

» » priv — — 3'/, Jouqne-Eclé. 443.50 m
Motor Colombus 186.50 .'/^Mara-l». 94.75
ltal.-Argont. ellc 86-25 3»/» Gen. i lots 118.50
Royal Dutch .. . 249.50 4»/» Genev. 1899 950.—
Indus , genev. ga; 475.— 3»/o Frib. 1903 451.—
Gaz Marseille . . —.— 7 »/o Belge. . . .1045.—
Eaux lyon. capll. — •— 4»/« Lausanne. , —.—
Mines Bor. ordon. —•— 5 «/o Bolivie Ray 53.— o
Totis charbonna . 202.— Danube Save. . . 29.50
Trifall 10.— 7%C1i.Frari c.20 — .-—
Nestlé 467.50 7% Ch. f. Maroc 1127 —
Caoutchouc Ç. fin . 14.25 à °/o Par-Orléans —.—
Allumet suéd. B —.— 6 % Argent céd. 45.—

Cr. f. d'E g. 1903 235.—
Hia oanobons8 % 185.—
4 V) Totis c. hon. —.—

La bourse a assez bien résisté aux mau-
vaises nouvelles de Lausanne et k la nou-
velle baisse de New-York . 10 actions en
hausse, autant en. baisse et 8 sans chan-
gement. Variations de 20 c. env. dans les
deux sens sur les fonds fédéraux . Autri-
chien 6 % demandé à 825, sans offre. Bul-
gare 1907 : 45 (+ 1). Budapest 101 (+2).
7%  Ch. Maroc 1128 (+6). 4 %  Midi 175
(4-3). 6 y  Gondrand 725 (+25). 6 % Fr.
Henri 291 (+5). Baisse du 7 y  Café à
42^  (—1). V. Rio 104 (—4). 7%  Méri-
dionale d'Elect. 3450 (—25). 6 % Bon His-
pano 185 (—3 ) le coupon sera payé dès
le ler juillet prochain. 5 y  Young 375
( _|-5). 3 y  Genevois 950 (+10). — Baisse
de la Livre sterling 18.51 y  (—5) . Dollar
5.12 7 / 5 {—'/ •) .  Allemagne 121.40 (—20 C).

BOURSE DU 28 JUIN 1932
Cours de

BANQUES ET TRUSTS clôture
Banque Commerciale de Bâle. . . 312
Banque d'Escompte Suisse . . . .  102
Union de Banques Suisses . . . .  310
Société de Banque Suisse 442
Crédit 8ulsse 601
Banque Fédérale S. A 305 d
S. A. Leu & Co 305
Banque pour Entreprises Electr. . 456
Crédit Foncier Suisse —•—
Motor-Columbus 183
Sté Suisse pour l'Industrie Elect. 435
Société Franco-Suisse Electr. ord . 270 o
l. G. fur chemlsche Untemehm. 485 d
Continentale Linoléum Union . . iS à
Sté Suisse-Américaine d'Elect. A. —¦—

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 1245
Bally S A  590 o
Brown, Boverl et Co S. A. 95 d
Usines de la Lonza 67
Nestlé et Anglo-Swlss Cd. Milk Co 460
Entreprises Sulzer 403
Linoléum Glubiasco — •—
Sté pr Industrie Chimique, Bflîe 1880
Sté Industrielle pr Schappe, Baie 780
Chimiques Sandoz. Bâle 2275
Ed. Dubied et Co S. A 160 o
S. A. J. Perrenoud er, Co, Cernier 495 o
S.- A. J Klaus Locle —-—
Ciment Portland. Bâle 530 0
Llkonla S. A.. Bâl e . , 85 d

ACTIONS ETRANGERES
Bemberg . . 50 d
A. E. G. . . . . . . . . . . . . . . .  *0
Llcht & Kraft 190
Gesfurel 48
Hispano Amerlcana de Electrlcld. 805
italo-Argentlna de Electrlcltad . . 64
Sidro priorité — —
Sevillana de Electrlcidad 140 d
Allumettes Suédoises B . . . . .  . 5
Separator 33
Royal Dutch 250
American Europ. Securitles ord. . 16
Cle Expl. Chem. de Fer Orientaux —.—

Caisses Ralffeisen, Saint-Gall
L'Union suisse des caisses de crédit

mutuel (système Ralffeisen)
vient de publier son rapport pour 1931

Il ressort de l'analyse de ce rapport et
des différents tableaux statistiques qui
lui sont Incorporés que les Caisses Ralf-
feisen suisses et leur Banque centrale ont
poursuivi durant l'année leur développe-
ment normal .

Le nombre des caisses affiliées s'est
augmenté de 25 unités et atteint 541. Il
y a des caisses sur le territoire de 23 can-
tons. Les nouvelles fondations ont été
particulièrement nombreuses dans l'Ober-
land bernois et dans les cantons de So-
leure et de Vaud. L'effectif des membres
accuse une augmentation de 3040 unités
et atteint 48,318. Les dépôts confiés se
sont accrus de 30,7 millions (11,5 %) de
sorte que la somme du bilan de toutes
les caisses s'est élevée k 297,7 millions de
francs. Le mouvement général d'affaires
est de 639,5 millions de francs contre
611,1 millions l'année précédente. Au cha-
pitre de l'épargne, l'augmentation est de
15 % et le nombre des carnets délivrés
atteint 142,540 (132,470 l'année précéden-
te). Un bénéfice de 850,930 fr. soit de
0,28 % du chiffre du bilan a été réalisé ,
et les réserves ont passé de 7,6 à 8,4 mil-
lions de francs.

Crédit foncier vaudois
et Caisse d'Epargne cantonale vaudoise
Le conseil général du crédit foncier

vaudois a pris les décisions suivantes au
sujet des prêts :

1. Les prêts nouveaux bénéficieront, à
partir du 1er juillet 1932 Jusqu'à nouvel
avis, d'un abaissement de y  % du taux
de l'intérêt, comme suit :

Les prêts aux communes seront réduits
de 4 y  k 4 %. Les prêts agricoles, urbains
et surnantissement de 4 y  k 4 y  %. Les
prêts semi-Industriels et " Industriels de
4 y et 5 à 4 y et 4 % %.

2. La même réduction Ae y  % sera ap-
pliquée aux prêts anciens des le 1er Jan-
vier 1933, sous réserve des modifications
qui pourraient être Imposées d'ici lors
par les conditions générales du marché
de l'argent.

Une fols exécutoire, cette réduction
d'intérêt profitera en même temps k tous
les débiteurs dès le Jour de sa mise en
vigueur prévue pour le ler janvier 1933.

Ne bénéficieront pas de la réduction
sus-lndiquée, les prêts dont le taux d'In-
térêt a été fixé , à teneur de contrats con-
clus ferme pour un terme d'années déter-
miné, contrats tous créés sous cette for-
me à la demande des débiteurs.

3. Les commissions sur les prêts nou-
veaux ont été encore réduites.

4. En ce qui concerne la Caisse d'épar-
gne cantonale vaudoise. comme consé-
quence de la réduction de taux d'Intérêt
accordée aux débiteurs sous chiffres 1 et
2 ci-dessus, sur proposition des organes
compétents du Crédit foncier vaudois, le
Conseil d'Etat du canton de Vaud a fixé
k 3 % l'Intérêt à bonifier aux déposants
de la Caisse d'épargne dès le ler Juillet
1932.

Varsovie emprunterait à la Suisse
Un groupe de banquiers suisses est at-

tendu ces jours prochains à Varsovie pour
négocier un emprunt de la ville, qui ser-
vira à l'organisation de nouvelles lignes
d'autobus. Le projet prévoit l'acquisition
de 70 autobus et la correction de routes.
Ces projets sont évalués à plusieurs mil-
lions de zlotys.

Paiements échelonnés des salaires des
fonctionnaires autrichiens

Par suite de l'étroitesse de la trésore-
rie de l'Etat, 60 % des traitements des
fonctionnaires seront payables le ler Juil-
let , et 40 % le 15 Juillet.

DERNIèRES DéPêCHES
Le roi de Siam a signé

la constitution qui le prive de
ses principales attributions

-BANGKOK, 29 (Reuter) . — Le
roi a signé la nouvelle constitution
qui lui a été soumise par le gouver-
nement provisoire formé à la suite
cle la récente révolution.

Aux termes de cette constitution
le pouvoir exécutif est exercé pre-
mièrement par le roi , deuxième-
ment par le Sénat , t roisièmement
par le comité du parti  du peu^ 1- i t
quatrièmement par les tribunaux.
En conséquence, les pouvoirs du
roi , absolus jusqu 'ici , sont singuliè-
rement réduits.

Le roi Prajadhipok est reconnu
comme souverain et la succession au
trône est dictée par la loi actuelle.

La volonté du Sénat l'emportera
sur celle du souverain

Tout ordre ou décret du roi ne
sera légal que contresigné par un
membre du comité du parti du peu-
ple. Si le monarque refuse de signer
une loi votée par le Sénat , il peut
demander qu'elle fasse l'objet d'un
nouvel examen ; mais si tous les
deux persistent dans leur attitude, le
Sénat peut seul donner force de loi
à cette mesure législative.

Le Sénat sera tout d'abord com-
posé de 70 membres appartenant
aux services de l'armée qui agiront
au nom du peuple.

Dans huit mois, la moitié du Sé-
nat devra être élue par le peuple, à
raison d'un membre par province,
suivant le chiffre de la population.
Dans dix ans, la totalité du Sénat
sera élue par le peuple.

Le prince Puributra, héritier du
trône, et jusqu 'ici ministre de l'in-
térieur, est le seul prince du sang
qui soit encore détenu.

Les princes Narisra et Damrong,
membres du conseil suprême, ont été
autorisés à retourner dans leurs pa-
lais.

Les nouveaux
décrets allemands rapportent
la plupart des mesures prises

pour maintenir l'ordre
BERLIN, 29 (C. N. B.) — Selon

les journaux , les nouveaux décrets-
lois contre les manifestat ions politi-
ques autorisent les gouvernements
des Etats à interdire  les cortèges po-
litiques et rassemblements en plein
air lorsque la sécurité publique est
menacée.

Les autres interdictions, d'un ca-
ractère général, sont rapportées,
celle ayant trait aux uniformes éga-
lement.

Ce n'est qu'en cas de danger aigu
que les autorités de police des Etats
peuvent interdire le port de l'uni-
forme.

Quiconque désire organiser une
assemblée politique ou des cortèges
doit l'annoncer deux jours avant.

Une querelle tragique
THONON, 29. — Lundi, à 21 h. 30,

à Sciez, une querelle éclata dans la
famille de M. Requet, cultivateur. Le
père reprochant à son fils Joseph sa
brutalité, celui-ci ouvrit son couteau
et porta un coup terrible à M. Re-
quet. Celui-ci est dans un état très
grave. Quant au fils, on l'a retrouvé
pendu.

Le Chili a été le théâtre
d'une troisième tentative

de révolution
-BUENOS-AYRES, 29 (Havas). —

Les journaux publient des nouvelles
du Chili que la censure avait empê-
ché de télégraphier et selon lesquel-
les une troisième tentative subversi-
ve s'est produite le 22 juin à San-
tiago.

Le colonel Lagos, avec l'école d'ar-
tillerie, l'a • fait échouer, en arrêtant
plusieurs officiers, sous-officiers et
meneurs ouvriers.

Nouvelles suisses
Le gouvernement genevois
interdit aux communistes

de manifester le ler juillet
GENEVE, 28. — Le Conseil d'E-

tat a interd it le meeting projeté par
les communistes pour le 1er" juillet.
Il a également interdit tout affichage
concernant cette manifestation.

Un mécanicien tombe
d'une locomotive et se tue
BELLINZONE, 28. — Un ouvrier

des ateliers des chemins de fer à
Bellinzone, M. Romeo Simoni, 49 ans,
est tombé d'une locomotive en répa-
ration. Grièvement blessé, il a suc-
combé à l'hôpital quelques heures
après. Il laisse onze enfants.

Le câble d'un téléférage
se rompt

et un paysan se tue dans une chute
de quinze mètres

GSTAAD, 28. — Un agriculteur, M.
Christ Brand , 48 ans , travaillant à
la construction d'une hutte, près de
Lauenen, voulut redescendre en em-
ployant le téléphérage. Mais, en cours
de route, le câble se rompit , et la
benne dans laquelle il avait pris pla-
ce, avec un autre paysan, fit  une
chute de quinze mètres. Tandis que
son compagnon en fut quitte pour
quelques contusions, M. Brand fut
tué sur le coup.

La frontière est fermée
au charbon allemand

L'administration suisse des doua-
nes a fermé la frontière à l'impor-
tation de charbon allemand, les con-
tingents de mai dernier ayant été
dépassés dans une forte mesure. Cet-
te mesure concerne essentiellement
l'importation de coke et n'a rien à
voir avec les négociations commer-
ciales en cours avec l'Allemagne.

Un legs d'un quart de million
aux Grisons

COIRE, 28. — M. Maurice Dosch,
ancien jug e cantonal, qui est mort
dernièrement, a légué une partie de
sa fortune au canton des Grisons ,
en faveur des pauvres. La part qui
revient au canton est de 250,000 fr.

Un délégué à la conférence
de Genève meurt dans

un accident
GENÈVE, 28. — Mardi matin est

décédé M. Fritz Norden , membre de
la délégation allemande à la confé-
rence du désarmement, qui , diman-
che dernier dans les environs d'Her-
mance, avait été renversé par une
motocyclette. Il a succombé des suites
de ses blessures.

M. Norden faisait partie comme
jurisconsulte et comme interprète de
presque toutes les délégations alle-
mandes qui assistèrent dans la pé-
riode d'après-guerre aux conférences
internationales. La délégation alle-
mande à la conférence du désarme-
ment perd en lui un collaborateur
très apprécié.

BADEN, 28. — L'ouverture offi-
cielle de l'établissement de bains en-
tièrement rénové et agrandi a eu lieu
en présence des autorités. Le prési-
dent de la ville a prononcé un dis-
cours. La transformation du kursaal
et du parc a nécessité une dépense
de plus de 700,000 fr.

Onze communistes sont
condamnés à Lausanne

LAUSANNE, 29. — Le tribunal de
police a jugé onze communistes qui,
le ler mai dernier, au cours d'une
manifestation, avaient résisté à la
police. Edouard Scherrer a été con-
damné à dix jours de prison et 2/16
des frais ; les autres inculpés s'en
tirent  avec des peines moindres
d'emprisonnement et des amendes.

Le concordat de la Banque
de Genève est homologué

GENEVE, 28. — La Chambre du
commerce et du travail de première
instance a homologué le concordat
de la Banque de Genève. Cette ho-
mologation était appuyée par la mas-
se des créanciers, soit environ 5000
représentants d'une créance de 63
millions de francs.

La foire de Moudon
Il se fit d'assez nombreuses trans-

actions à la foire de j uin, mais à des
prix plus bas encore qu'aux foires
du printemps.

Les porcs gras ne cotent plus mê-
me 1 franc le kilo poids vif , alors
qu'avant 1914, ils dépassaient sou-
vent ce chiffre. Les veaux de moin-
dre et moyenne qualité ne se paient
guère plus de 1 fr. 10 à 1 fr. 30 le
kilo, les meilleurs atteignant 1 fr. 50
à 1 fr. 70.

Et tout le bétail de boucherie pré-
sente des moins-values analogues :
génisses et bœufs gras ler choix, de
1 fr. 30 à 1 fr. 45 le kilo ; jeunes va-
ches à viande avec dent de lait , 1 fr.
10 à 1 fr. 30 ; vaches d'âge et tau-
reaux gras, 70 à 90 c. ; saucisses, 50
à 60 c. le kg.

Les bêtes de garde étaient peu re-
présentées : quelques vaches esti-
mées de 600 à 700 fr., une ou deux
portantes, offertes à 800-850 fr., une
dizaine de bœufs d'attelage cotant,
au prix du kilo, entre 500 et 700 fr.
et un peu de jeune bétail , à de pe-
tits prix : génisses de 2 ans de 400
à 550 fr., de 18 mois de 270 à 330
francs, etc.

Les porcelets, arrivés au nombre
de 414, eurent de la peine à s'écou-
ler, les acheteurs de la campagne
faisant défaut . On comprend facile-
ment cette réserve, si l'on songe que
l'engraissement de cette marchandi-
se n 'est plus d'aucun rapport à
l'heure actuelle, pas plus, du reste,
que l'élevage. Qu'on en juge par les
prix suivants, pratiqués à Moudon :
sujets de 6-7 semaines, 30 fr. la pai-
re, de 7-8 semaines, de 35 à 40 fr.,
de 9-10 semaines, de 45 à 50 fr., de
trois mois, de 65 à 80 fr. la paire;
porcs gras, lourds, de 130-150 kilos,
à 90 c, de 100 à 110 kilos, à 1 fr.
en moyenne.

On a compté sur le champ de foi-
re 26 taureaux ou taurillons, 16
bœufs,- 68 vaches, 42 génisses et ,
pour les porcs, 310 petits et 104
moyens.

La gare reçut 16 vagons contenant
110 têtes bovines. Elle réexpédia 32
vagons, dont 22 en Suisse alleman-
de, avec 179 pièces de gros bétail
et 16 porcelets.

Réouverture des bains
de Baden

1JH mil BERTOO JUgg
Encore ce soir et demain

|| MISTIGRI 1
|jî | avec Madeleine RENAUD et 9|

;i fUI& iyfc EIHH ^ira£&NlE|
•gli d'Yves Mirandes , avec Marie 885

H BELL, de la Comédie française H - ,

II IIIIëITEWAWBBI

La Banque cantonale argovlenne a
adopté les taux d'intérêt suivants, qui
entreront en vigueur le ler Juillet : 3 %
pour dépôts Inférieurs à 10,000 fr . ; 2 % %
pour dépôts de 10,000 k 20,000 fr . et îy %
pour dépôts supérieurs k 20,000 fr. Ce
sont là les taux d'intérêt les plus bas
depuis plusieurs dizaines d'années.
YY/Y/S/YSYYYYYSSSYS/YYYYSYS/ SYYYS/YSYYYY/YYSSSSSYY.

Taux argovien

CINEMAS
Apollo : Un soir de rafle.
Palace : En bordée .
Caméo : Nuits du désert
Chez Bernard ; Mlstlgrl

Carnet du jour

de jeudi
(Extrait du Journal «Le  Radio »)

Sottens : 10 h., Cérémonie commémo-
rative en l'honneur de M. A. Thomas. 12
h. 30 et 17 h., Heure de l'Observatoire de
Neuchâtel. 12 h. 40 et 13 h . 20 , Disques.
13 h. 05, Frldolln et son copain . 17 h. 01
et 18 h-. 10, Orchestre à cordes. 17 h. 50,
Piano (Mlle B. Peter). 18 h. 45, Pour la
jeunesse. 19 h., Météo . 19 h. 01, Causerie
clnégraphique, par M. H. Tanner. 19 h .
30 , Causerie théâtrale , par M. Vincent
Vincent. 20 h., « Der Freischutz », opéra
de Ch. von Weber.

Munster : 10 h., Programme de Sot-
tens. 12 h. 40, Disques. 15 h . 30, La de-
mi-heure féminine. 16 h ., Orchestre. 18 h.
30, Causerie. 20 h., Programme de Berlin.

Munich : 17 h., 19 h. 05 et 21 h. 45,
Concert . 20 h. 15, Tragédie .

Langenberg : 17 h.. Concert. 20 h ., Mu-
sique. 21 h . 15, Théâtre. 22 h. 30, Musi-
que de chambre.

Berlin : 16 h. 30, Musique. 18 h. 35,
Piano. 19 h. 10, Chant. 20 h., « Der Frei-
schutz ».

Londres : 12 h., Orgue. 13 h. et 16 h.
30, Orchestre. 14 h., Violon et piano. 20
h. , Revue. 21 h. 50, Chant et violon.

Vienne : 16 h . 55, Orchestre. 19 h. 35,
Piano . 20 h.. Comédie.

Paris : 12 h.. Conférence. 12 h. 30. Dis-
ques. 19 h.. Causerie. 20 h ., Radio-théâ-
tre . 20 h. 45 et 21 h. 30 Concert.

Milan : 12 h. 30, 17 h., 19 h 30 et 20
h . 05, Disques. 13 h., Concert. 19 h. 05,
Musique. 20 h. 30, Op*éra.

Rome : 12 h. et 20 h . 05, Disques. 17 h.
30, Chant. 17 h. 45 et 20 h. 45, Concert.
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Emissions radiophoniques

SIJ-ZI.
Apéritif ne fatiguant pas

l'estomac ,

PARIS, 28 (Havas). — La cham-
bre des appels correctionnels a ren-
du son arrêté dans l'appel introduit
par Georges Anquetil et autres con-
tre le jugement de la lOme chambre
correctionnelle, qui les avait con^
damnés pour extorsion de fonds.

Georges Anqueti l  qui , en première
instance, avait été condamné à 4 ans
de prison et 1000 fr. d'amende, a été
condamné, cette fois, à 3 ans de pri-
son et 2000 fr. d'amende.

Merlo , condamné, en première ins-
tance , à 2 ans de prison et 3000 fr.
d'amende, a été condamné à 1000 fr.
d'amende.

Ruff , condamné en première ins-
tance à un an de prison, avec sur-
sis et 1000 fr. d'amende, a été con-
damné à 1000 fr. d'amende.

Minoun-Amar, qui avait été acquit-
té en première instance, a été conr
damné , aujourd'hui, à un an de pri-
son et 1000 fr. d'amende.

Suite à la «Gazette du franc»

Un jugement revisé dans une
interminable procédure

Pommes de terre nouvelles
par sacs de 30 kg. environ ,

le kilo 18 c.

D. BRAISSANT — Seyon 28
Expéditions au dehors. Tél. 14.56.



Le récit d'un rescapé du «Georges-Philippar»
Les «Dernières nouvelles » pu-

blient le récit 'd'un ingénieur russe,
M. B., qui a échappé au sinistre du
« Georges Philippar » et fut recueil-
li par le navire russe « Sovietskaia
Neft ».

La nuit du 16 mai , M. B. s'était
éveillé à 2 h. 15. La cabine était
pleine de fumée. Des cris de fem-
mes retentissaient au dehors. Ayant
compris ce qui arrivait , il s'empres-
sa de réveiller ses deux compagnons
allemands et les trois quittèrent la
cabine...

L'évacuation du navire se faisait
dans un calme parfait. M. B. prit
place dans la quatrième embarca-
tion de sauvetage. Au lieu de 60 per-
sonnes , elle en contenait 98 et pré-
sentait un spectacle atroce : une
ieune fille agonisait , couverte de
brûlures , beaucoup de blessés Ré-
missaient, un capitaine d'infanterie
tenait dans ses bras un bébé et pleu-
rait : sa femme et son autre enfant
avaient péri dans les flammes...

Deux heures plus tard , les sinis-
trés rencontrèrent le « Sovietskaia
Neft ». L'émigré qui , jadis, faisait
partie de l'armée blanche ne fut
guère rassuré par la vue de ce navi-
re. Il attendait  le pire des bolche-
viks qui s'y trouvaient.

Une fois sur le pont de la « So-
vietskaia Neft », M. B. fut frappé
par l'absence presque totale de l'é-
quipage. Seuls le capitaine , Aléxé-
iev, le steward, le second maître et
les mécaniciens étaient restés à leurs
postes. Le capitaine avait expédié
42 personnes au sauvetage des nau-
fragés. Le premier qui fut sauvé

était un bébé de trois mois que sa
mère tenait d'un bras , en nageant.
Les cinq canots de sauvetage com-
mandés par des officiers russes tra-
vaillaient vite. Ayant sauvé toutes
les personnes qui se noyaient , ils se
sont approchés du « Philippar » en
flammes et tâchèrent de tirer du pé-
ril ceux de ses passagers qui étaient
restés à bord du navire. Dans ces
opérations de sauvetage , les marins
russes ont fait preuve d'un grand
dévouement , de sang-froid et de
courage. A 8 heures du matin , il n 'y
avait plus personne dans l'eau , ni
sur le « Philippar ».

Le capitaine , le médecin et les
officiers de la « Sovietskaia Neft »
avaient cédé leurs cabines aux fem-
mes et aux enfants et s'étaient ins-
tallés à la belle étoile , sur le pont.
Le médecin avait beaucoup de tra-
vail , le nombre des blessés attei-
gnant 50. Du thé , des biscuits , des
galettes, du beurre furent mis par
les Russes à la disposition des res-
capés. Il y avait beaucoup de provi-
sions sur le navire soviétique , reve-
nant sans escale de Vladivostock à
Batoum. Les marins russes se dé-
pouillèrent de tout ce qu'ils avaient
pour aider les sinistrés. De leurs
vêtements , ils n'avaient conservé que
des caleçons de bain et circulaient
nu-pieds et nu-tête sur leur navire.

M. B. a servi d'interprète entre le
capitaine russe Aléxéiev ne sachant
dire en français que « bonjour » et
«merci », de même que tous les
membres de son équipage et le ca-
pitaine du « Philippar », qui ne sa-
vait pas un mot de russe.

Ayant examiné le navire et ayant
fait connaissance avec les matelots,
M. B. décrit ses impressions.

La même cuisine se fait pour tout
l'équipage , mais le capitaine , le ste-
ward, le médecin et le pilote man-
gent séparément. Les matelots ont
leur «coin de Lénine» et un fumoir:
les officiers leur salon. Le navire a
été lancé en France, il y a un an.
De construction moderne , il est pro-
prement tenu et se trouve en parfait
état. Des petites cabines à deux ou
trois places sont destinées aux ma-
telots.

La première chose que les mate-
lots russes montrèrent à M. B. fut le
« coin de Lénine » : piano , T. S. F.,
guitares , un énorme portrait de Lé-
nine , les murs couverts de procla-
mations, la table submergée de bro-
chures : « Instruction à la jeunesse
communiste», «La «légende» du rapt
de Koutiepov », etc. A en juger d'a-
près l'aspect extérieur , ces brochu-
res ne sont lues par personne. Au-
cune propagande ne se fait parmi
les officiers.

Tout l'équipage est composé de
jeunesse communiste, sauf le capi-
taine et le médecin qui sont des
« sans-parti ».

M. B. s'est mis à la table des ma-
telots. Il fut bombardé de questions
concernant la vie à l'étranger. Ces
Russes qui vivent dans un isolement
complet ignoraient l'assassinat de
Paul Doumer. Ils ont bien un poste
de T. S. F., mais l'opérateur ne sait
que le russe. On regarda de coin M.
B. quand on apprit  qu 'il était émi-
gré. Les matelots cherchèrent à l'at-
tirer en Russie. «— Vous avez assez
travaillé pour les capitalistes , venez
donc participer à notre grande œu-
vre!» «— Je serai fusillé !» «— Pas
plus ! Nous avons besoin d'ifn méca-

nicien. Restez I Une fois à Batoum ,
nous aviserons la Guépéou. Vous ne
risquez rien ! » Mais M. B. déclina
l'aimable proposition de ses compa-
triotes.

Les matelots furent très étonnés
d'apprendre qu 'il n 'y avait pas de
queues en France pour se procurer
les produits alimentaires , que maint
ouvrier possédait sa maisonnette , sa
moto... Sincèrement , ils croyaient
que c'est en U. R. S. S. que les ou-
vriers bénéficient du maximum de
liberté et de confort. Us furent éba-
his par le montant  des salaires fran-
çais. Le capitaine Aléxéiev touche
en argent français , 300 fr. par mois
et un matelot de la « Sovietskaia
Neft » 30 fr. !

La nuit , M. B. partagea la cabine
du chauffeur-. Ce dernier , « un vieux
communiste de 1918» comme il s'in-
titulait lui-même, avait combattu à
Alexandrovsk pendant la guerre ci-
vile. Il faisait partie d'un corps de
matelots. M. B. avait pris part au
même combat , mais il était dans
l'armée blanche. La connaissance de
ce fait  n 'a pas empêché le chauffeur
d'être extrêmement hospitalier en-
vers son hôte , de lui faire boire du
vin et de lui céder sa couchette. 11
y avait dans la cabine de ce commu-
niste avéré une petite icône de Nico-
las le Thaumaturge, le patron des
marins I

i M. B. conclut en ces termes :
«— Ce ne sont pas des bolcheviks ,
ce sont des marins russes dans la
plus haute acception du mot, qui ont
été mes sauveurs. »

Revue de la p resse
Paille et poutre

De Figaro :
La « Gazette de Cologne » a une

satisfaction... prématurée, nous l'es-
pérons. Elle dit :

Si les Etats qui bénéf iciaient jus-
qu'ici des paiements allemands au
titre des réparations s'opposent au
désarmement , ils devront de leur
propre poche pager leurs dettes à
l'Amérique. On ne peut pas suppo-
ser chez le peuple américain la vo-
lonté de réduire les dettes de l 'Eu-
rope si cette même Europe a s u f f i -
samment d' argent pour le gaspiller
en armements.»

Nous connaissons une nation qui
n'a pas un sou pour payer les ré-
parations , mais nous offrirait pour-
tant l'argent pour le rachat des mi-
nes de la Sarre et en emploie une
quantité considérable à ses arme-
ments, à sa propagande.

On ne se défend pas du dégoût
devant l'esprit qui règne dans les
relations internationales.

Les réparations et
les chemins de f er du Reich

L'Ami du peuple :
Si l'Allemagne nous invite â ne

pas séparer la partie du tout et les
chemins de fer d'empire de l'empire,
elle s'entend , par contre, admirable-
ment à tarir les recettes de ces mê-
mes chemins de fer , qui ont un ca-
ractère de gage, et par conséquent
à « rouler » ses débiteurs , au pre-
mier rang desquels nous sommes,
hélas !

Comment s'y prend le Reich 7
C'est bien simple. Avec le sens de
l'organisation qu'on lui connaît , il
a développé puissamment , à coups
de subventions largement distri-
buées , sa Reichspost (poste d'em-
pire).

Ceci fait , le Reich a fait circuler
le mot d'ordre et ses services de
propagande ont enfoncé dans la tê-
te des Allemands — qui ne deman-
daient d'ailleurs que ça — qu'en
prenant le train ils « versaient au
tribut », tandis qu'en utilisant les
autobus et en d iminuant  les recet-
tes de la Reichsbahn (chemin de
fer d'empire) ils esquivaient le
«versement au tribut».

Les silences
du camarade Nicole

Du Journal de Genèue :
M. Léon Nicole vient de se faire

décerner un diplôme par le « Volks-
recht », organe des socialistes zuri-
cois , que dirige le conseiller natio-
nal Nobs. Nicole , écrit ce journal ,
n'est qu 'un bolchevik camouflé. Et
pour just if ier  cette défini t ion qui ,
tout en n 'étant point nouvelle pour
nous , a de la saveur sous une plume
socialiste, le journal de Zurich re-
proche au camarade genevois d'a-
voir critiqué la conduite de la mu-
nicipalité socialiste de cette ville
lors de la récente émeute et attaqué
les organisations syndicales trop
peu révolutionnaires , et ménagé les
communistes, auteurs responsables
du sang qui a coulé. Il lui reproche
en outre de rapporter inexactement
les faits et d'« avoir gardé un silen-
ce complet » à la séance tenue par
le comité central du parti socialiste.
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bleu clair et rouge, bonne confection
ans 4-5 5-6 6-8 8-10 10-12 12-14 14-16 ans

375 425 4" 490 525 s50 s90

Blaezers pour enfants gr- 4° 45
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_ -*? 55 c
^bon drap rouge et bleu 6 7 & ¦ O
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deur 42 à 46, en solde ¦¦ "

P. Gonset-Henrioud S. A.
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Ch. Pet itpierre
S. A. , .

offrent :

Saindoux pur
de Hollande

excellente marchandise,
au prix réduit de

Fr. 1 .60 le kilo

Ligue des locataires Neuchâtel
Assemblée générale jeudi 30 juin à 20 h. 15, à la

Maison du Peuple (I er étage)
ORDRE DU JOUR :

Admissions (finance d'entrée fr. 2.—)
Renouvellement du comité
Activité future de la ligue 

GARAGE DES SAARS
se recommande pour tontes
réparations ou révisions
de voitures et camions.

Travail consciencieux
G. NOBS,

mécanicien - constructeur
Tél. 13.30 NEUCHATEL
Stock des roulements S.K.F.

NULLES
pour auto

sur mesure, depuis

Fr. 95.-

chez le fabricant

E. BSEDERMANN
Bassin 6 Neuchâtel

MÔRÔMÏÏ I
préserve lainages et
fourrures de l'atta-
que de tous insectes.

Prix du paquet :
fr. 0.00

Pharmacie-Droguerie \

F. TRIPET
Seyon 4 - Neuchâtefi

¦——¦——¦¦_¦_¦_¦_¦____¦_¦!¦__¦_¦>_

DRAPEAUX
toutes dimensions, tous
genres, prix de fabrique

Ii antern.es vénitien-
nes - Guirlandes en
papier-Articles pour
la décoration - Far-
ces-attrapes - Papier
crépon - Rosaces

pour comités
TRÈS GRAND CHOIX

PRIX MODÉRÉS
Gros - Demi-gros - Détail

Maison G. GERSTER
Saint-Maurice 5

Vuille-Robbe
Atelier d'art

Faubourg Hôpital 30

Fncpipitf» ¦ DESSIN
enseigne . PEINTURE

DÉCORATION
pYOPRlta ¦ ARMOIRIES
CAChlIie ¦ tous dessins
artistiques et travaux d'art
appliqué , cuit la porcelaine,
, la faïence , le verre
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~2f if Les bureaux du journal ct
de l'imprimerie sont ouverts de 7 h.
à midi et de 13 h. 45 à 17 h. 30. Le
samedi jusqu 'à midi seulement.

Faites de la bicyclette mais
pour votre sécurité et
votre plaisir, roulez sur

Arnold Grandjean S.A.
Neuchâtel



Un projet suisse
à la commission aérienne

Il la conférence du désarmement

Il a été donné lecture hier soir à
Radio-Genève d'un projet déposé à
la commission aérienne de la con-
férence du désarmement par la dé-
légation suisse.

Ce projet prévoit un contrôle de
l'aviation civile par une commission
de la S. d. N., portant notamment
sur la capacité des avions et de piè-
ces pouvant être utilisées pour leur
transformation en avions de guerre ,
le contrôle du personnel aéronauti-
que et les crédits octroyés à l'avia-
tion.

Jusqu'à présent, la presse n'a pas
été informée de cette proposition qui
a été communiquée à Radio-Genève
par un membre de la délégation
suisse.

La commission a siégé pour la
troisième fois hier, mardi, sous la
présidence de M. C. Gicot, durant
toute la journée.

Le Conseil d'Etat est représenté
par MM. A. Clottu , président, E. Re-
naud et A. Borel.

Les membres de la commission
sont tous les quinze présents.

La Société cantonale neuehâte-
loise des vignerons, la commission
de l'Ecole de commerce du Locle,
l'Association pour le développement
de la Chaux-de-Fonds, la commis-
sion scolaire du Locle, ont adressé
des lettres dont la commission a pris
connaissance et qui présentent diver-
ses objections à certaines parties des
projets.

La commission a entrepris l'exa-
men des projets relatifs aux établis-
sements d'instruction.

Le projet No 14 vise diverses dis-
position de la loi sur l'enseignement
primaire.

La subvention cantonale, qui est
actuellement de 50 pour cent dçs
traitements des directeurs, serait ra-
menée à 25 pour cent , et la réduc-
tion serait échelonnée sur cinq exer-
cices, à raison de 5 pour cent par
an. Il est précisé que, pour les di-
recteurs qui font en même temps
partie du corps enseignant, la réduc-
tion de la subvention ne s'applique-
rait qu'à la partie du traitement cor-
respondant à l'activité directoriale,

La commission donne son appro-
bation à cette proposition.

Les subventions de l'Etat aux frais
des cours de travaux manuels ne
seront plus accordées en principe
que pour les heures données en sus
du maximum prévu par la loi, mais
il est entendu que des mesures tran-
sitoires assez larges éviteront les at-
teintes trop brusques aux situations
actuelles.

L'allocation de 50 pour cent des
trait ements des instituteurs et insti-
tutrices ne sera versée que dans les
limites suivantes :

Pour les classes à un et deux or-
dres : à une classe, lorsque le nom-
bre total des élèves est inférieur à
36 ; à deux classes, au maximum,
lorsque le nombre total est de 36 à
70, et ainsi de suite ; pour les clas-
ses à plusieurs ordres, à une classe
lorsque le nombre total des élèves
est inférieur à 31 ; à deux classes,
au maximum, lorsque le nombre total
est de 31 à 61, et ainsi de suite.

_ Dans les communes où l'organisa-
tion scolaire prévoit au moins « qua-
tre » classes parallèles (et non*
« cinq » comme prévu dans le projet
primitif) du même degré, le calcul
peut s'appli quer au total des élèves
d'un même degré. Une compensation
pourra intervenir entre divers de-
grés.

La commission approuve ces limi-
tations. Les allocations de l'Etat
pour les traitements des maîtres spé-
ciaux actuellement en fonctions se-
ront maintenues, mais, à l'avenir, les
leçons spéciales devront être don-
nées par les maîtres, au fur et à me-
sure des vacances qui se produiront.
Chaque application fera l'objet d'un
examen entre les autorités commu-
nales et le Conseil d'Etat.

Le projet prévoit ensuite les me-
sures pratiques nécessaires pour la
réalisation des réductions qui résul-
teront des décisions précédentes ; la
commission y apporte quelques mo-
difications de détail.

L'examen du projet No 14 est ter-
miné. La commission poursuivra son
travail par l'étude du projet No 15,
revisant diverses dispositions de la
loi sur l'enseignement secondaire,
dans sa prochaine séance, vendredi
ler juillet. H. F.

Les projets de réduction
des dépenses de l'Etat
devant la commission

du Grand Conseil

LIBRAIRIE

Le gant perdu , par Guy de Novel. — Er-
nest Flammarion, Paris.
Et voici qu'un nouVel auteur fait ses

débuts dans l'admirable Collection « Les
Bons Bomans », qui a tant fait pour re-
lever le niveau littéraire des livres à
mettre entre toutes les mains ! Certes,
Guy de Novel est bien digne de cette
flatteuse promotion , et « Le gant perdu »
va faire palpiter nombre de Jeunes lec-
trices !

Imaginez un jeune ingénieur, Jean
Vllmont , envoyé dans un coin perdu de
province pour y construire un pont. Il
y rencontre Suzanne Fellllères, une dé-
licieuse Jeune fille dont 11 ne tarde pas
k s'éprendre. Il serait probablement ac-
cueilli si... Mais lisez ces pages délicieu-
ses', aux péripéties émouvantes, au cours
desquelles le Jeune homme doit se dé-
fendre contre un calomnieux ennemi.

Au secours des petits patrons
horlogers

La commission désignée pour exa-
miner la situation des petits patrons
de l'industrie horlogère s'est réunie
mardi. Des renseignements ont été
donnés sur l'enquête faite. Se basant
sur ces résultats, l'office fédéral pour
l'industrie, les métiers et le travail
élaborera un projet d'assainissement
financier.

VALLÉE DE LA BROYE

CORCELLES-PAYERNE
TJn accident

à la fête de gymnastique
Les neuf sociétés de gymnastique

de la vallée de la Eroye avaient , di-
manche, leur réunion régionale an-
nuelle à Corcelles. Avant le départ
du cortège, pour le tour du village,
M. R. Barbey, moniteur de Granges-
Marnand, voulut, faire un exercice
difficile. Il tomba sur la tête. Le
blessé fut conduit à l'infirmerie de
la Broyé pour être radiographié. Son
état , qui faisait craindre une fractu-
re du crâne, est heureusement moins
grave.

RÉGION DES LACS
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GRANDSON
Une rencontre peu banale !

(Corr.) Ce fut celle que nous
avons déjà annoncée des amis de
Radio-Katowitz. Elle fut un vrai suc-
cès, tant par le nombre des parti-
cipants que par l'esprit qui l'a ani-
mée.

Le samedi soir, les premiers arri-
vants prirent leurs quartiers, mais
le gros de la troupe fut exact au
rendez-vous du dimanche matin.
Temps splendide ; dans les jardins
fleuris de M. Schwar, chef d'insti-
tut, où nos hôtes firent honneur à
un apéritif frais à point. Présenta-
tions — et c'est toute une affair e ;
brouhaha joyeux d'inconnus d'hier,
venus pour bavarder et faire con-
naissance ; photos, et même cinéma,
qui devaient laisser un souvenir con-
cret de cette première journée in-
ternationale katowiçarde.

Un banquet fut ensuite servi à
l'Hôtel de Ville. Une centaine de
participants, autour de tables magni-
fiquement servies. Assemblée joyeu-
se et pleine d'entrain. Discours, café ,
liqueurs, le tout dans une atmosphè-
re de cordialité. Vin d'honneu r of-
fert par la municipalité de la ville,
qui a voulu accueillir chaleureuse-
ment ses hôtes d'un jour.

La partie oratoire était dirigée par
M. Ren é Nicolet, de Genève, prési-
dent du lien amical katosuisse, qui
a salué tous les participants, qui
avaient bien voulu venir d'un peu
partout pour prendre part à cette
rencontre. M. Gustave Guilloud , pré-
sident du comité de réception, a
donné connaissance des messages re-
çus de France, d'Angleterre et de
Roumanie. M. Ernest Jan , municipal,
apporta le salut des autorités de
Grandson ; puis le Dr Rauch, de
Vienne, puis... bref , de nombreux au-
diteurs réguliers de Katowitz ; lon-
gue série de discours, où on mani-
festa le succès de cette première ren-
contre internationale.

Un parchemin a été signé par tous
les participants, en 2 exemplaires :
l'un sera expédié en Pologne , et l'au-
tre sera conservé à Grandson !

Une visite au château, et ce fut la
dislocation d'amis qui s'en sont re-
tournés aux quatre coins cardinaux ,
et qui garderont certes le souvenir
de ce dimanche radieux au hord de
notre si beau lac. .

NEUVEVILLE
_a dépêche du zeppelin

(Corr.) On était fort surpris hier,
à 13 h. 40, de voir le zeppelin passer
à une très faible hauteur au-dessus
de la Neuvevilie, direction est. On en
connut bientôt le motif.

Il avait à remettre une dépêche au
directeur de la « Société de naviga-
tion sur le lac de Bienne », qui avait
été avisé de son passage. La dépêche,
un papier rouge et blanc, fut lâchée
et descendait lentement, guidée par
sa queue, comme un cerf-volant,
quand, parvenue au-dessus de la voie
ferrée, devant la gare, elle fut atti-
rée et entraînée par le courant d'air
produit au passage d'un train de
marchandises direct. Elle tomba
dans un vagon ouvert et fut retrou-
vée à Bienne triage, où le train fai-
sait arrêt.

Les sports
FOOTBALL

Coupe de l'Europe centrale
Le match revanche Sparta Prague

contre F. C. Bologne s'est disputé
mardi devant 30,000 spectateurs , à
Prague. Les champions de Tchéco-
slovaquie ont gagné par 3 buts à 0.

TENNIS
Le tournoi de Wimbledon
Au cours de la 8me j ournée des

championnats internationaux de
Wimbledon , les quarts de finale du
simple messieurs ont été disputés.
Voici les résultats :

Wines (Etats-Unis) bat Maier (Es-
pagne) 6-2, 6-3, 6-2 ; Satch (Japon)
bat Wood (Etats-Unis), vainqueur
1931, par 7-5, 7-5, 2-6, 6-4 ; Craw-
ford (Australie) bat Perry (Angle-
terre) par 7-5, 8-6, 2-6, 8-6 ; Austin
(Angleterre) bat Shields (Etats-
Unis) par 6-1, 9-7, 5-7, 6-1.

En double-dames, Mlle Payot et
Mlle Thomas battent Mlle Stammers
et Mlle Hewitt par 6-4, 9-7.

JURA BERNOIS
S A I N T - I M I E R

Collision d'automobiles
Un accident de la circulation s'est

produit samedi aux environs de 18
heures à Saint-Imier. Une limousine
qui débouchait de la rue de la Bri-
gade sur la rue Baptiste-Savoie est
entrée en collision avec une autre
automobile. Les dégâts matériels sont
assez élevés, tandis que les occu-
pants des deux véhicules n'ont pas
été blessés.

AUX MONTAGNES
LA CH4VX .DE .FONDS

Arrestation
de faiseurs d'anges

La police de sûreté a arrêté deux
jeunes époux de notre ville, accusés
d'avortement. Tous deux ont été
écroués à la Promenade et seront in-
terrogés aujourd'hui par le jugé
d'instruction.
La « Feuille du dimanche »

cesse sa publication
Notre confrère hebdomadaire « la

Feuille du dimanche », annonce l'in-
terruption de sa publication. Repro-
duisons une partie de l'article par
lequel il prend congé de ses lecteurs :

« Il y a des vacances de crise cette
année ; des vacances qui sont du
chômage ou de l'impuissance occa-
sionnelle. C'est une suppression d'ac-
tivité de ce genre qui atteint notre
« Feuille du dimanche » en cette fin
du premier semestre de 1932. Nous
allons prendre vacance et donner
vacance, sans joie à vrai dire, et sans
savoir s'il s'agit d'une fin ou d'une
période de transition. Nous prenons
des vacances qui nous permettront
de réfléchir, de consulter, d'attendre
et de voir venir , s'il vient quelque
chose ? Et il vient toujours quelque
chose d'une sorte ou d'une autre.

» Le malheur de notre temps est
que les institutions et les organisa-
tions les plus vivantes et les plus
productives du temps précédent souf-
frent *de déficits , et la conséquence
la plus indiquée en est qu 'il faut des
économies. Or, il nous semblait qu'à
la « Feuille du dimanche », nous
avions poussé les économies au plus
haut degré possible pour assurer la
plus grande somme de gratuités ; * ce
n'était pas encore suffisant ; un
temps d'interruption s'est démontré
nécessaire, un temps de vacance
donc, et nous en essayons. »

Une anecdote
sur la centenaire

Le « Franc Montagnard » rapporte
la savoureuse anecdote suivante §ur
Mme Victorine Theurillat que . ; la
joviale centenaire raconte elle-même
avec esprit :

Elle était si petite au moment de
sa naissance, que c'est dans un car-
ton à souliers qu'elle fut portée en
l'église paroissiale du Noirmont
pour y être baptisée. Le bon curé
de cette époque, qui fonctionnait
aussi comme officier d'état-civil, la
trouva si fluette et si fr agile qu'il ne
l'inscrivit pas sur le registre des
baptêmes, attendu qu'il y avait tout à
parier que si petit corps ne pourrait
pas vivre. Et la bonne vieille dame
de rire, en disant que, grâce à cette
circonstance, elle ne fut inscrite à
l'état-civil qu'une année plus tard...
Mais elle jura qu'elle arriverait néan-
moins aux cent ans ! En attendant
elle a toujours affirmé à sa parenté
qu 'elle était née le 26 juin 1832.

Elle brava toutes les prédictions
et devint une belle et solide fille ,
dont l'honnêteté et le labeur furent
la loi.
Une violente collision d'autos

et ses conséquences
(Corr.) Hier, à 16 h. 55, une col-

lision d'autos s'est produite à l'in-
tersection des rues du Stand et du
Temple-allemand , près de la nouvel-
le église catholique.

L'auto de M. Schneider , habitant
19, rue du Doubs , a tamponné vio-
lemment l'auto de M. Leuthold, 67,
rue du Nord. Cette dernière voiture
fit une embardée à gauche et échoua
contre le trottoir , alors que passaient
sur celui-ci M. et Mme Miserez, 5,
rue Numa-Droz, ainsi que la petite
Erard , 4 ans, 9, rue du Versoix.

L'enfant fut relevée avec diverses
blessures, qui ne mettent pourtant
pas sa vie en danger , et les deux
adultes ont eu leurs habits déchirés,
Les deux machines ont subi dé très
importants dégâts.

LES PONTS - DE-MARTEL
Pour les enfants ct les

vieillards indigents
(Corr.) La collecte pour la vieil-

lesse a produi t cette année encore,
malgré les temps difficiles, la jolie
somme de plus de 500 fr. Cela per-
mettra de distribuer l'allocation ha-
bituelle à cinq couples de nos vieil-
lards.

Grâce à Pro Juventute , qui fait
bénéficier cett e année notre locali-
té d'une somme de 220 fr. sur le pro-
duit de la vente des timbres et car-
tes, il n été possible d'envisager, pour
cette année déjà , la création d'une
colonie de vacances pour nos en-
fants ; ce sera probablement une
demi-douzaine d'enfants qui iront
profiter d'un salutaire changement
d'air. Cette initiative est due aux di-
rigeants du fonds Perrin qui sont
chargés de la répartition des béné-
fices de Pro Juventute.
W/SYSSYYYYYY/S/ SYYYYSSS/YYY/SYYYS/S/SS/SSS/SSY/Y.

LE LOCLE
L'année 1931 à l'hôpital
(Corr.) Le conseil d'administra-

tion de l'hôpital du Locle vient de
publier son 76me rapport.

Au cours de l'année dernière , 404
malades ont été hospitalisés, totali-
sant 12,988 journées. Le prix de la
journée a été de 8 fr. 48. Il est à no-
ter, toutefois , que ce prix comprend
les frais d'entretien du mobilier et
une location supputée, calculée au
taux de 4 % de la valeur comptable
de l'immeuble. Il a été construit un
ascenseur, une annexe ; un nouvel
appareil radiographique a été acheté;
on a aménagé une salle de culte, une
nouvelle morgue, une salle d'autop-
sie ; il en est résulté une dépense de
118,000 fr. en chiffres ronds. Les
dons et legs se sont montés à 5128
fr. 50. La collecte et les cachemail-
les ont rapporté 2430 fr. 10.

Le déficit d'exercice est de 4014
fr. 84 dû à la diminution des inté-
rêts.

Le fonds des convalescents présen-
te un avoir de 9030 fr. 05.

Le fonds pour un hôpital d'enfants
est de 56,105 fr. 10.

Le fonds Sophie Huguenin, de 65
mille francs, est représenté par la
propriété léguée par feu Mlle So-
phie Huguenin. Il en a été fait une
villa locative.

Sœur Louisa Jeanneret , qui a di-
rigé l'établissement durant quinze an-
nées, a dû le quitter pour des raisons
de santé. Elle a été remplacée par
sœur Jeanne Fivaz.

Au cours de l'exercice écoulé, le
conseil d'administration a eu le re-
gret de perdre son secrétaire, en la
personne de M. Charles-Emile Borel.
Il a été remplacé par M. Achille
Marchand. Le rapport note tout l'in-
térêt qui est porté à notre établis-
sement hospitalier et cela sous des
formes bien diverses.

Il a été fait  l'acquisition d'un ap-
pareil de T. S. F. avec quatre diffu -
seurs.

L'hôpital du Locle a achevé sa
81me année d'existence.

Epidémies
L'épidémie de rougeole persistant,

lés autorités scolaires ont décidé , en-
suite du préavis du médecin des éco-
les, de fermer les classes enfantines
et de lre année , où le nombre des
absents est particulièrement élevé.
Ces classes ne seront pas rouvertes
avant les vacances. Heureusement,
l'épidémie ne présente pas de cas
graves ; cependant on signale quel-
ques cas de coqueluches et de scar-
latine.

VAL-DE -TRAVERS

Conseil général de Buttes
Le Conseil général s'est réuni mercre-

di sous "là " présidence de M. J. Jeannet,
qui souhaite la bienvenue à M. Jean
Gysin fils , nouveau membre.

Les comptes de 1931
Le budget prévoyait un déficit de

19,606 fr. 90 ; en réalité la situation se
présente comme suit : recettes courantes,
171,472 fr. 82 ; dépenses courantes 221
mille 273 fr. 37 ; laissant un déficit de
49 ,800 fr. 55, qui est donc supérieur de
30,193 fr. 65 aux prévisions budgetées.

Il est à noter que certaines créances
importantes, encaissées depuis le bou-
clement des comptes auraient diminué
ce déficit ; en compensation ces rentrées
tardives amélioreront les comptes de
l'exercice en cours. Les amortissements
de la dette communale se sont élevés à
14,177 fr. 61. Le fonds des ressortissants
boucle par un boni de 5339 fr. 94 ; par
contre la commune municipale boucle
par un déficit de 56 ,340 fr. 44.

Le chômage seul, travaux et subven -
tions aux caisses compris, ont fait dé-
bourser à la caisse communale la som-
me de 19,783 fr. 05.

Le chapitre des forêts accuse une
moins-value de 13,932 fr. provenant de
la baisse des bois. La crise intense qui
sévit depuis quelques années sur le mar-
ché des bols pèse lourdement sur nos fi-
nances communales. Notons en passant
qu'en 1929 le produit brut de nos ven-
tes était de 96 ,000 fr., en 1930 de 83,000
francs et en 1931 de 68,795 fr., et 1932
sera encore, croyons-nous, plus défavora-
ble. L'assistance boucle d'une façon ré-
jouissante, mais 11 ne faut pas se réjouir
trop tôt; avec la crise que nous subis-
sons arrivent de toute part de nouvelles
demandes d'assistance qui pèseront lour-
dement sur les comptes 1932.

Les Impositions communales sont en
baisse, et pour l'année en cours, ensuite
de la diminution notable de gains et de
fortune de plusieurs contribuables, cel-
les-ci seront encore réduites.

Les sommes dépensées pour l'instruc-
tion publique sont Importantes : 37,926
francs pour 13,000 fr. de recettes (allo-
cations • et subventions).

Les dépenses des travaux publics sont
de 1288 fr. plus élevées que les prévi-
sions, ce qui provient essentiellement de
l'enlèvement de la neige et de l'achat de
matériel pour les chantiers de chômage.

Le Conseil communal ne prévoit au-
cune amélioration pour 1932, mais espè-
re que des temps meilleurs nous seront
bientôt réservés.

Dans la discussion générale, M. Jean
Dubois demande que des réparations
soient faites à la lessiverle communale.
M. E. Lebet , président du Conseil com-
munal, informe que certaines réparations
sont déjà faites et que le Conseil prend
note du vœu émis. M. A. Bouquet fait
remarquer qu'un versement de 2948 fr. 75
a été fait au comité local d'entr'alde aux
chômeurs contre une recette de 1836 fr.
55, demande et obtient des renseigne-
ments.

M. Jeannet rapporte ensuite au nom
de la commission des comptes qui re-
commande l'adoption des comptes tout
en remerciant le Conseil communal pour
sa gestion. Les comptes pour 1931 sont
acceptés à l'unanimité.

Subventions aux caisses de chômage
Le Conseil communal propose d'étu-

dier cette question et de renvoyer la dé-
cision à une prochaine séance, soit dans
un mois au maximum. Il appuie sa pro-
position en faisant remarquer que cer-
taines communes subventionnent les
caisses de chômage de 15 % et d'autres
de 25 %. Le Conseil communal ne tient
pas du tout à faire du tort aux chô-
meurs.

M. Ed. Dubois n'est pas d'accord avec
cette manière de voir et demande de vo-
ter immédiatement le 25 % comme pré-
cédemment. M. Charlet appuie la propo-
sition du Conseil communal , proposition
qui est adoptée par 10 voix contre 9.

Règlement de l'abattoir
L'ordre dans le service de l'abattoir

laissant à désirer , le Conseil général vote

quelques modifications aux articles 4 et
7 du règlement.

Les taxes d'abatages sont fixées com-
me suit : Bœufs, vaches, taureaux, che-
vaux, 6 fr.; débit , 3 fr. Porcs, veaux,
moutons et chèvres, 2 fr.; débit, 2 fr.

Pour un abatage de petit bétail, l'a-
battoir pourra être utilisé durant qua-
tre heures consécutives; pour le gros bé-
taU, durant douze heures. Lorsqu'il y a
débit , ce délai sera de dlx-hult heures
en plus (nuit comprise) pour le petit
bétaU et de vingt-quatre heures pour le
gros.

Lorsqu'il s'agit de l'abatage ou débit
de plusieurs petites bêtes, l'utilisation
du local ne peut excéder le temps prévu
pour une grosse bête.

Le Conseil communal se réserve le
droit de réduire la durée prévue au pré-
sent règlement si la demande en est
faite.

Nominations réglementaires
Le bureau du Conseil général est réé-

lu, soit MM. Jules Jeannet, président:
P. Thiébaud , vice-président ; W. Addor,
secrétaire; J. Muller et P. Robellaz,
questeurs.

Sont nommés membres de la commis-
sion des comptes : MM. Jules Jeannet,
P. Thiébaud , A. Vaucher, Ed. Dubois et
Ed. Kapt.

M. Jeannet remercie l'assemblée pour
la confiance témoignée et forme les
meilleurs vœux pour l'amélioration des
comptes de la commune.

Divers
Lecture est donnée d'une lettre du bu-

raliste postal de notre village demandant
au Conseil général s'il serait d'accord
sur uu changement éventuel de l'horai-
re pour l'ouverture des guichets le di-
manche. Après discussion, le Conseil gé-
néral accepterait que le retrait de la
correspondance se fit en été, soit du ler
mai au ler octobre , de 9 h. à 10 heures
et pendant les mois d'hiver comme ac-
tuellement.

M. Baillod demande que les publica-
tions se fassent de nouveau avec le tam-
bour et non plus au son de la sonnette
pour éviter toute confusion. Le Conseil
communal fera le nécessaire.

M. Bouquet aimerait savoir si l'on peut
espérer , avec la nouvelle compagnie d'é-
lectricité , une baisse sur la location des
compteurs. M. Lebet répond que le Con-
seil communal est en discussion avec l'E-
lectricité neuehâteloise S. A. Cette der-
nière n'ayant pas encore fait les expé-
riences nécessaires sur ce réseau ne pré-
voit pas une baisse pour le moment.
Toute la question reste à l'étude.

M. Gysin demande si les chômeurs se-
ront occupés dans l'entreprise de la mi-
se souterraine de la ligne téléphonique
entre Fleurier et Buttes. M. E. Lebet cer-
tifie que 70 % des ouvriers employés se-
ront pris parmi nos chômeurs pour les
travaux à effectuer sur notre territoire.

LA VILLE
Une fillette blessée

par un cycliste
Lundi après-midi, une fillette qui

se rendait à l'école, a été happée
sur le trottoir, aux Sablons, par la
pédale d'un vélo qui passait et bles-
sée légèrement au genou. Elle fut
conduite chez un médecin qui lui
donna les soins voulus.

Concert public
Programme du concert que donne-

ra ce soir la Musique militaire au
pavillon du Jardin anglais, sous la
direction de M. Georges Duquesne,
professeur :

1. Les Gas de Poitou , marche,***
— 2. Ouverture de concer t, Blange-
nois. — 3. Aubade printannière, La-
côme. — 4. Jour de fête , scènes ro-
mantiques, Parés. — 5. Marche com-
mémorative, Gilson. — 6. Grande val-
se de concert, Meuus. — 7. Allegro
militaire, ***.

Les sections romandes
du Club alpin suisse

et Salanfe
Samedi et dimanche 18 et 19 juin

se sont réunis à Neuchâtel les dé-
légués des sections romandes du
Club alpin suisse. Cette importante
manifestation n'avait plus eu lieu
en notre ville depuis 1919. Le same-
di un banquet fort « revêtu » fut
servi à la grande salle de la Roton-
de. On y entendit en particulier les
discours des délégués du Conseil
d'Etat et du Conseil communal ain-
si que ceux des représentants du
Club alpin suisse et du Club alpin
français. Un toast plein de poésie
fut porté à notre patrie par
M. P. Wavre. Enfin , de multiples
productions interrompirent de
temps en temps les conversations
particulières. Le lendemain quelque
quatre cents membres de cette nom-
breuse société parcoururent 7e
Creux-du-V9n pour se retrouver à la
cabane Perrenoud et y entendre
une allocution de haute portée mo-
rale prononcée par le pasteur Paul
Du Bois. Je ne mentirai pas en di-
sant que notre Jura fut  dimanche
dernier une véritable révélation
pour maints collègues d'autres ré-
gions.

Si ces réunions ont pour but
avant tout de resserrer des liens d'a-
mitié et de faire connaître davan-
tage notre pays, elles permettent
d'échanger différentes idées au su-
jet de questions d'intérêt privé ou
public. Les délégués , au cours d'une
assemblée tenue à l'hôtel Terminus ,
le samedi après-midi , entendirent
un rapport substantiel relativement
au projet d'établissement d'un bar-
rage au pâturage de Salanfe au pied
des Dents du Midi.  Une longue dis-
cussion s'ensuivit. Plusieurs sections
du C. A. S., le public et une partie
de la presse se sont émus à l'idée
d'un projet d'immersion qui enlève-
rait à l'une des plus belles régions
de nos Alpes, à l'un des alpages
chantés avec le plus d'ardeur par
nos poètes romands, son charme de
grandiose solitude. Sans aucune op-
position l'assemblée des délégués
représentant les sections romandes
du C. A. S. vota une protestation
contre la construction répétée de
barrages hydrauliques en général et
contre celui proicté à Salanfe en
particulier , aux dépens du caractè-
re de notre pays : elle chargea une
commission d'étudier cette cnestl^n
d'une manière plus complète et de
voir par quels movens l'intégrité
ou la beauté de la région des Dents
du Midi peut être sauvegardée.

P. S.

29 TI 32

La balle perdue
L'auteur de l'accident que nous

avons relaté hier s'est annoncé à la
police. Il nettoyait, à l'Ecluse, son
fusil d'ordonnance qu'il ne croyait
pas chargé, lorsque le coup partit.

Etal sivil de „eushâfel
MARIAGES CÉLÉBRÉS

24. André Perrenoud , à Cernier et Alice
Audétat, à Neuchâtel.

24. André Ohlmeyer, k Montreux et
Alice Neipp, k Neuchâtel.

25. Adrien Girardin et Anna Pélican,
les deux à Neuchâtel.

25. René Perret, à Neuchâtel et Suzan-
ne Humbert-Droz, à Marin.

25. Théodore Graber , à Neuchâtel et
Nelly Monnier, à Dombresson.

27. Jean-Bernard Walter et Laure Bû-
cher, les deux k Neuchâtel.

27. Wemer Stôckll , k Neuchfttel et Ida
Friedli, à Berne.

27. William Vuaridel, a Neuchâtel et
Marie-Louise Lange, k Cornaux.

_ -T '  Les réclamations des abon-
nés étant le seul contrôle du service
des porteuses de notre journal , les
personnes qui auraient à signaler
des irré gularités dans la distribu-
tion de ' la FEUILLE D'AVIS DE
N E U C H A T E L  sont priées d'en in-
former chaque f o i s  notre bureau.
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Bulletin météorologique
OBSERVATOIRE PB NEUCHATEL ¦

Température en _,
degrés cantlg. g 

| 3 Vgnt Etaj

i s § i I i. J dominant du
§• | s _ i .3 Dlr-M. efforça c,el
a â a "-1 

•28 20.7 12.4 2G.7 719.9 var. faib nuag.

28 juin. — Joran entre 17 et 18 h.
Coups de tonnerre au S.-E. vers 19 h.
Gouttes de pluie fine par moments dans
la soirée.

29 Juin , 6 h. 30
Temp. : 17.8 Vent : E. Ciel : Brumeux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro.
Haut, moyenne pour Neuchâtel: 719.5 mm.

Juin 24 25 26 27 28 29

mm
735 ST"

780 ï- \

725 SE-

720 j=-

715 ~
i nm

710 _ -!
V—

1

705 =j-

700 •"_

Niveau du lac : 29 Juin , 429.92
Température de l'eau : 18°

Temps probable pour aujourd'hui
Nuageux à couvert ; quelques orages

ou pluies orageuses.
BWliff TTT^̂  ̂
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Bulletin météorologique
des C. F. F., du 29 Juin , à 6 h. 40

¦g g Observations ,.„_„ __..„- -, .,-,,,
p laites aux gares 

 ̂
TEMPS 

ET 
VENT

280 Bâle +17 Nuageux Calme
543 Berne +16 Qq. nuag. »
637 Coire +16 Couvert »

1543 Davos + 9 » »
632 Fribourg .. + 16 Qq. nuag. »
894 Genève ... +22 » »
475 Glaris .... -- 17 Nuageux »

1109 Gôschenen +13 Qq. nuag. »
568 Interlaken +16 Qq. nuag. »
995 Ch.-de-Fds + 13 Nuageux »
450 Lausanne . +17 » »
208 Locarno ,.. 4- 10 » »
276 Lugano ... + 19 Tr. b. tps »
439 Lucerne ... -j- 16 Qq. nuag. »
398 Montreux . + 17 Couvert »
462 Neuchâtel . +18 Qq. nuag. »
505 Ragaz +17 Couvert »
672 St-Gall ... +15 Nuageux »

1847 St-Moritz . +10 Pluie prb. >
407 Schaffh" . 4- 17 Nuageux >
1290 Schuls-Tax. + 11 Qq. nuag. »
562 Thoune ... +16 Couvert »
389 Vevey +18 Qq. nuag. >
1609 Zermatt .. +10 Couvert »
410 Zurich .... +18 Qq. nuag. »

BANQUE CACHE NEUCHATELOISE
TÉLÉPHONE 15.20

Cours des Changes : du 29 Juin, k 8 ta.
Paris 20.13 20.23
Londres 18.44 18.64
New-York . . , . 5.11 5.16
Bruxelles .... 71.30 71.60
Milan 26.05 26.30
Berlin —.— 122.25
Madrid 42.10 42.80
Amsterdam . . . 207.10 207.60
Vienne . . . . . .  —.— —.—
Budapest .... —•— —•—
Prague 15.10 15.30
Stockholm . » . —.— 97.—
Buenos- kyres . . —.— —•—

Ces cours sont donnés k titre indicatif
et sans engagement

JEUDI, sur la place du marché,
belles BOIJTDELLES vidées A
1 fr. la livre et autres poissons
avantageux.

Banc Seinet fils.

Fraises de Lyon
pour confitures , à 0.85 le kg par
paniers entiers (dernier arrivage),

dans les magasins MEIER
Ecluse 14 et dépôts 

BATEAUX A VAPEUR

Jeudi 30 juin , si le temps est favorable

Promenade à S'Ile de Saint-Pierre
13 h. 45 8 Neuchâtel A 19 h. -
14 h. 05 Saint-Biaise 18 h. 40
15 h. — Neuvevilie 17 h- 40
15 h. 30 -f Ile (sud) a 17 h. 15

Arrêts à la Tène, Thielle
Ire cl. fr. 3.— lime cl. fr. 2.—

Fraises à Lyon
superbe marchandise pour la con-
serve ; dernier arrivage aujourd'hui.

Bon marché

D. BRAISSANT — Seyon 28
Téléphone 14.56

A NE UCH A TEL ET DANS LA RÉGION


